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Les Listes Electorales Non seulement il importe do 
suppléer aux omissions, aux lacu- 

XT , . , . ... . , nés qui peuvent exister dans une
Notre statut provincial, qui ré- liste ; non seulement il faut empô- 

git 1 inscription des électeurs, est cher que le plus humble des ci- 
uonçu en termes bien clairs et très toyens soit privé do son droit do 
faciies à interpréter. vote; mais il faut encore avoir

Si les listes électorales sont quel- l'œil ouvert sur les manigances 
quefois mal faites, c est que la né- d’hommes sans principes, comme 
ghgençe ou la fraude son mêlent, il s’en rencontre un peu partout,

Ieûtes les dispositions suggé- qui poussent leur zèle coupable 
rées par la sagesse et 1 expérience, jusquïi vouloir faire inscrire des 
ont été prises pour sauvegarder le individus qui n'ont pas les titres 
droit de suffrage dans toute son requis,
intégrité et pour empêcher les lc conseil municipal forme une 
abrU8, . . . . , cour de justice et ses membres

Lc premier et principal role exercent une véritable magistra- 
dans la préparation do ces listes turc quand il s'agit de reviser les 
est rempli par le secrétaire tréso- listes électorales, 
rier de chaque conseil local : c’est Etant donné le peu de connats- 
1 un dos attributs les plus impôt- sances légales que possèdent la 
tants qui sont assignés a ce fouc plupart des conseilliers et leur 
tiunnaire. inexpérience dans fcs matières de

La loi lui impose ! obligation de stricte procédure, on peut dire que, 
renouveler ce travail annuelle- généralement parlant, ils s’acquit- 
ment, entre le premier et le quin- tent assez bien de leurs fonctions 
ze du mois de septembre. juridiques, même dans les cas les

Nos secrétaires - trésoriers sont 1 plus chaudement contesté-, 
tenus, en vertu de leur serment | Comme pour les secrétaires-tré-l V 
d’ollice, de s’acquitter fidèlement Isoriers il y a, cependant, de tristes 
d’une mission aussi grave et aussi exceptions, 
chargée do responsabilités. De La partisannerio la plus aveu- 
fait, ils sont rares ceux d’entre Lrj0 remplace bien souvent les no-
eux qui abusent de leur position lions les plus élémentaires de lu, , , ,
pour pratiquer le favoritisme ou logique et du bon sens. Et la ré- ,. , Lp.Kôv- *• ôro L. Lauzon, de la Société des Oblats, m’a demandé
commettre des irrégularités vo- vision des listes donne' lieu, en cer- s il m était, Pos-ible de lui apprendre le degré de parenté qui existait 
lontaires. On peut dire qu’en ré mines occasions, à des scènes les c!ltro fou 1 honorable M. Louis Archambeault, père de S. G. Mgr Ar- 
gle générale ces employés dressent plus regrettables. chambeault, et feu M. le chanoine L. M. Archambeault, ancien curé
leurs listes consciencieusement et Les mlirmites du l'intelligence Pe Sa*nt-Hugues dc Bagot. Après certaines recherches, au gretle de 
avec impartialité. Constatons ce humaine se manifestent sous des Montréal la"dictionnaire” de Mgr Tanguay, grâce également au 
fait à l'honneur de notre monde formes bien variées et bien détes- concours de Al. Léandre Lamontagne, la réponse certaine peut, enfin, 
municipal. tables ; mais quand elles tombent donnée aujourd’hui. Le Père Lauzon compte, parmi ses ancêtres,

Il peut, malheureusement, se sous l’effet du fanatisme politique Marie Archambeault, fille du colon Jacques et épouse do Gilles Lau- 
rencontrer des exceptions A cette elles offrent leurs traits les plus zon', Godin, gérant de "La Presee", descend du mémo Jacques
règle générale, mais elles sont peu odieux. Archambeault, par sa fille Anne, mariée à Jean Gervaise, dont
nombreuses. I u n’y a pas longtemps, un juge Cunégonde, épousa Jean-Baptiste Lefebvre.

Des faits bien tristes et bien dé |do la Cour Supérieure se servait ^e ,on Jacques Archambeault et son épouse, Françoise Tou-
plorables sont parfois mis en lu- d'expressions bien sévères à l’a-|reaiî’ 80 mar'6rent en France, vers 1030 et non vers 1020, comme 
mière il la suite dc plaintes portées cire-.se de la raajoiité d'un conseil ! anirment Mgr Panguay et M. le chanoine L. M. Archambeault. Ils 
devant les tribunaux contre les municipal, dont il était appelé à jî11u rj1V; ^0™Plerre).au paya d’Aunis, en 1645, et vinrent se fixer 
agissements de certains secrétai- casser les décisions iniques con- r 11 )ord., Pais à Montréal, avec quatre de leurs enfants,
res trésoriers qui semblent oublier cernant la liste électorale de leur , .- f'Jaques Archambeault, né en 1604, fut sépulturé à Montréal, 
trop facilement le caractère sacré paroisse. Me I;> février 1088, a 1 fige de 84 ans. Il a survécu 25 ans à son épou-
dc leurs fonctions et qui, dans la Violation llagrante de leur ser- re’ ^ r,mÇ°iae Poureau, née en 1000 et sépulturée à Montréal, le i) dé­
confection des listes, sepiêter.t à ment d’office, entêtement ci imi-|ce,nbre -. îl5® de ans- Jacques Archambeault laissa en
de véritables falsifications. uel abus d’autorité frisant la ty. ™ourant;1-Petlt®'cn(Hnts et douze arrière-petits enfants.

Il est étonnant que do tels per- rannie, mépris de la liberté et des Anne Archambeault avec Chauvin, deux enfants, avec Jean
sonnages puissent rester au servi- franchises dn leurs concitoyens, L Gervaise, neuf ... ............................................................11
cede corps municipaux au sein voilà la substance des reproches }V: ?Jar!c avec lJ,r,)am I easier dit navigue...................................10
desquels l’autorité est censée être qi,0 le tribunal d’appel formulait R® Î^Vrnn^nvJ n h Lauzo" ' • •
exercée par des citoyens rcspcc- en rendant sa sentence. R® f f" , Marchand .
tables et éclairés. Quelle garau- Le juge exprimait le regret Chai lotte Chauvin avec Jean Beaudoin
tie de bonne conduite peut offrir ne pouvoir rejeter tous les frais du 
un hommo assez dépourvu de litige sur les épaules dc ets con­
sens moral pour trahir ainsi ses Uoiiiers prévaricateurs. , , , . . „ . v x ,
engagements les plus solennels? Les progrès do l’éducation poli- Extrait de la brochure du chanoine L.M. Archambeault.
Il est capable de tous les détour- tique tendent néanmoins à élargir . * 0101 un pet't ublcau généalogique qui met, en regard, oee deux bran- 
nements, do toutes les escroque !es vues de nos édiles, même dans cl,es ,mPorUDtes de >» grande lamille Archambeault du L’an»d%. 
ries délui qui, sciemment et de hes localités les plus modestes. 1(130
propos délibéré, ose dénaturer la Tous ceux qui observent la raar- 1 Archambeault, Jacques
portée d’un document officiel a» cbe des événements s'accordent à Toureau, Françoise
point d’enlever à un sujet britan- reconnaître quo notre système KiCO, 7 janvier, Montréal
nique 1 une de ses plus nobles pré- municipal s améliore sensiblement. % I Archambeault, Laurent
rogatives, tout en cherchant peut Avec plus d’instruction et plus de Marchand, Catherine
être à conférer cette môme préro- connaissances, les contribuables IH94, ir>fév, Montréal 
gative à des indignes ou à des in- s’appliqueront à écarter petit à III. Archambeault, Jacques 
tins. petit des sphères administratives| Anbuohon, Françoise

Mais, encore une fois, le secré- ce9 hommes néfastes qui sont in- 1716, ü3 mm, Pointes aux Trembles 
taire-trésorier qui se fait manipu-lcapables de s’élever assez haut | IV. Archimbeault, Laurent 
lateur de listes électorales est la pour rendre justice et qui, par
rare exception et il y a lieu de instinct pervers ou par faiblessei ]782, 8nv., Longue-Pointe 
s’en féliciter. . de tempérament, prostituent un y. Arohambeau’.t, Jacques

Dès que la liste est complétée, mandat honorable cil servant les] Archambeault, Thérèse 
elle doit être déposée au bureau du intérêts d’une clique ou en ac-t ion •lOsent Lomme-Pnint» conseil,et avis publie en est donné. Lomplissant la sale besogne de po- VL Archambeault, Jacques

Les intéressés ont alors un délai üticiens véreux. 1
de quinze jours pour en faire lexa Plusse développera cette œu 
men et pour produire leurs objec- Ivre de progiès et dépuration, plus 
tions par écrit, quand ils croient L'inscription des électeurs s’accom 
la chose nécessaire. plira dans des conditions saines et

Cette deuxième phase par où normales, 
doit passer la liste en voie dc pré- Qne tous et chacun fassent un 
parution n’est pas la moins sérieu efiüi t pour assurer au pays de bon­

nes listes électorales !
Le secrétaire-trésorier a tait sa Si nous voulons que le régime 

part de travail, c’est aux citoyens|démocratique produise des fruits
salutaires, entourons lc droit de 

Chacun devrait constater si son I suffrage de respect et dc garanties ; 
nom ou le nom des personnes de car il est le premier moteur dans 
sa connaissance sont correcte-1 le rouage de nos institutions, 
ment portés sur la liste électorale.
C’est là un devoir qui n’est pas 
toujours assez compris.

Il est naturel de s'en rapporter à I Trois excursions des récoltes I Le tableau qui précède est absolument exact. Dans son “Dic- 
la diligence et aux bons soins du , st-Jean tionnaire Généalogique’’, Mgr Tanguay a commis une erreur, en rap
secrétaire-trésorier ; mais ce der ___ . port avec lu famille Archambeault. En effet, d’après lui, Laurent
nier, fut-il lc fonctionnaire le plus . Archambeault IV, époux de M Catherine Coiteux, descendait de Lau-
compétent et lo plus scrupuleux, j nr.Shm nmT.h.iin P rcnt Archambeault et Anne Courtemauche, tandis qu’il descend bien
peut se tromper. Avec la nieil- el j1 • . . sûrement, de Jacques Archambeault et Françoise Aubuchon. Cette

d'U™ m"mèrC er H~r JeM ,W.U,L. Archambeault i,, pu,*

mais delà surveillance exercée ront p;lVé leurs souscriptions pour F. L. DESAULNIERS.
sur ses actes. Il ne demande pas h-an^e courante 0004-05) auront! Montréal, n sept. 1904. 
mieux que de les faire contiôlci Ifjrojp dp faire partie du voyage.
pur qui de droit. Les billets seront bons PomMel - m

Si, à la suite de cet examen de retour dans l’intervalle dc 30 jours |C&CÙ6tS ŒU Dr fTSCl CBIBCrS T P
la liste électorale, il se produit des | après la date du départ do chaque contrs ls mal de têti ■** W e * • 
demandes à l'effet de la modifier excursion. I Leur» *ffata sont d'nne efficacité merveii-"
en changeant, ajoutant ou retrait- ' Les Dames peuvent aussi faire le°ee contre tons les mms de tête, migraine, 
chant des noms d’électeurs, c’est partie du voyage. Les enfants de £|S£ dÇ5
au conseil municipal qu il appar- r, an8 ct au-dessus paient le plein 11157 st-Lsnrent, Vontr*«i i7f*is
tient d’adjuger sur la validité de prjX du billet d'excursion. , _ , , . , ,
telles demandes. lsepôfl C est un fabricant de beurre de

C’est en vue de la révision par ----------- --- ------------- la Piovincc de Québec, qui a ob-
le conseil que les amis du bon or- C’est l’homme qui honore sa po {tenu la plus haute récompense à 
dre et do l’équité sociale devraient sition, non la position qui honore 11 exposition de Toronto,au concours 
redoubler de vigilance, | l’homme. | de produits laitiers.

Marché di Mette.
Magasin à un seul Prix Samedi, 10 ^epL. 1901 

GRAINS.Le Vin St-Michel est incom­
parable pour ouvrir l'appétit.

I ota. $ cta. 
..0 4à à 0 5U
..0 95 . 1 00
..0 OU . U OU
..1 25 . 1 30
..0 00 . 0 70
,..0 VU . 1 00
..0 00 . O CO

Graine de trèfle par Ibi. .0 Ou . 0 00
Graine de trèfle blanc...

VIANDES

Avoine par minot.. 
Urge par 60 lbe....
Blé par minot.........
PoU par minot........
Sarraain 60 lba.......
Blé d'Inde par minot 
Graine de mil do.......

Le plus GRAND ASSORTIMENT
vv

= DE =

HARDES-FAITESQuand l'appétit fait défaut, que 
le fumet des aliments ne fait plus 
venir l'eau à la bouche, dans ce 
temps là, un verre de VIN ST- 
MICHEL une demi-heure avant 
le repas aiguisera l’appétit le plus 
réfractaire.

-cii;:z =

1E LAZARE 0 Ut) . 0 LO

Lard par 100 lhe...
Lard Irai» par Ibs...
Lard salé do
Bœuf par lba_____
Mouton par lba....
Agnoam par quartier.........0 75 . 1 OU
Veae do do

VOLAILLES ET GIBIERS
0 SO . 1 00 
0 30 . O iO 
0 U0 . U 00 
0 C0 . U 00
O 00 . 0 00

LEGUMES ET FRUITS.
.0 60 . 0 70 
.0 26 . O 35 
.0 26 . 0 30

Oignons par minot............1 60 . 1 00
do par treeee...

Ail par tresse..........
Fèves par minot ...
Choux (la pomme)
Noix par minot......
Pommes par minot

0 50 . 7 00
0 00 . O 10 
0 10 . 0 11 
0 06 . O U7 
0 00 . 0 07

a. STEINBERGfTs

IJi. Marchand-Tailleur, 0 50 . U 75

Coin Notre Dame et Place du Marché. 
[BLOC l’ISK]

Poule» par couple 
Poulets: do do ., 
Dinde do ., 
Oies
Perdrix do

Téléphone Hell 14». 
P O. 11. 137. JOLIETTE.Boivln, Wilson & de. Montréal 

Seuls agents pour le 
Canada ot les Etats-Unis.

Pamphlets gratuits conte­
nant photos et témoignages 
de cures merveilleuses.

do#tES"A l'occasion de la saison froide 
qui s’ouvre, nous offrons au public la plus 
grande occasion qui se soit présentée dans 

> Jolietto de so procurer à bon marché le 
plus grand assortiment de HARDES 

; FAITES qui se trouve à la disposition du 
public.
Voici quelqucs-niis de nos prit.

Capots raglan, Si ‘JO, S5.U0, $0.50, $7.50,
! S8.50, S H) 75, 812.00, S15.00. Pardessus en

drap noir et bleu, S3 90, 85 90, 80.50, 89.50, à’' 
81200, 815 00. Capots cheviot valant S 12.00 
réduits à $7.00.

Pan talons de tout, j sortes et à très bon marché 
ainsi que corps et caleçons, chemises, collets, '-ravales, 
chapeaux, casquettes, etc., etc.

Jajy Vent/, voir et vous jugerez de nos bas prix 
parla marchandise.

Patates (2 minuta). 
Navets par minot.. 
Carotte doAiFAMILLE ARCHAMBEAULT

,U 15 . 0 25
.0 10 . 0 15
.1 UO . 1 20
,U 03 . 0 Ui
.0 OJ . 0 OU
.0 70 . 0 80

laiterie et divers.
Beurre frais par lbs..........0 18 . 0 20

do aaU
Œufs par douzaine
Saindoux par lba............... 0 lu . 0 il

0 08 . 0 OU 
Sirop d'érable par gallon..0 9<J . 1 UU 
Miel par livre...
Laine par livre.
Laine enécheveaux par lb.O liO . 0 70
SaT°n..................... .0 05 . 0 00

.0 00 . 0 07 

.5 00 . 5 50 

.0 06 . O 08 

.0 00 . 0 00 

.0 00 . 0 00

t» • •

Ë
U

do 0 17 . 0 18 
0 18 . 0 20

Sucre par lbaune TOUOl RS A IX SKIT. PRIX.
12m ril» Ko Gros et en Détail. ...0 10 . 0 12

...0 60 . 0 60

DEVINETTE Peaux par livre.........
Foin par cent bottes.
Foin par botte.........
Paille par botte....
Étoffe la verge 

JOSEPH LEDUC,
Clerc de Marché./i-'CyP

rtf
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$l-[aurent el des j|dirondacks64"
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NEW YORK
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^ & HUDSON RIVER R. R.

T FIE FOUR-TRACK TRUNK LINE.

m
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1701, 21 nov. Pointe eux Trembles
III. Archimbeault, Pierre 

Lacombe, Marie
t 729, l'ointe aux Trembres

IV. Archambeault, Jean 
llogue, Marie-Angélique

17G 1, 12 janv. Saint Denis
V. Archambault, Jean-B te.

Bousquet, M. Françoise
1790, 21 oct. Saint-Antoine

VI. Archambault, Ignaoe 
Kmery-Coderre,M -Heine

Vil. Archambeault, L -Missel, prêtre, 
chanoine.

1840, 6 oct Varennee
VIII. Archambeault, Azarie

Monjeau, M.-Aurélie, Issus : J - 
Louis, b 19 juin 1849 ; m. 19 
juin 1873, à M. Ernestine Hol­
land, fille de l’hon. sénateur Rol­
land, avocat, C. R , aviseur légal 
de la ville de Montréal et beau 
if ère de l'hon. M. Préfontaine, 
ministre de la marine, etc.

y
Les trains laissent Montréal (Station

Windsor).
3.00 hrc A. M., tous Pour New-York, 

les jours excepté le Albany, Utica, 
dimanche. Sans Syracuse, Ro- 
changement pour Chester, Huffa- 
New-York. lo.Tupper Lake

Saranac l.ake, 
7.30 hrs P. M.,chaque Malone, il un- 

jour de l'année. tingdon, Vai- 
leytield, Beau- 

Train non interrompu harnois et (Jha- 
jusqu'A New-York teauguay.
Chars salonsi PIJLMAN sur trains 

de jours entre Montréal et New-York. 
Chars dortoirs sur trains de nuit entre 
Montréal et New York.

SERVICE DE BUFFET sur tous 
les trains continus.

TRAINS LOCAUX à Valley field,
Heauharnois et Chateauguay, laissent 
la Gare Windsor, Montreal,à S.OU a.tu , 
10.20 a. m., 2.00 p. ni., 5.10 p. ni..tout 
les jours excepté le dimanche ; A 7.3U 
p. m. quotidiennement et 9 ia a. m , 
le dimanche seulement.

Les trains du l’ioifique et de [’Inter­
colonial font connexion à Montréal 
avec les trains du New-York Central. 

Demandez des billets vid le N. Y. C. 
Pour informations, table d'horaire, 

etc., adressez-vous aux agents des billets 
du Pacifique Canadien, ou écrivez a 
M. F. E. Harbour, agent-général, 130 
rue Sv-Jacques, Montréal.

A. II. Smith,

Gérant-Général.

„--SS

Voit eux, M. Catherine Cet ivrogne attend quo le gendarme le conduise chez lui ? 
Est-il dans les environs ?

ETES-VOUS CREVE ?
Raymond-Vert, M. Thérèse 

1848, St-Roch de l’Aehigan 
VII. Archambeault, Louis, lmnorab'e 

Duga', Elisabeth, [«eus : L. Hen­
ri, b. 95 nov. 1851 ; m. 12 sept. 
1878, à Alexina Loranger, fille de 
feu l’hon. juge T J. J. Loran­
ger.—Albina, b 14 nv. 1SÎ6 ; 
religieuse du Sacré-Cœur.—Ho­
race, b. G mars 1867 ; m 27 sept. 
1882, à Elisabeth Lelièvre, A 
Québec avocat, C. H., prési­
dent du Conseil Légis'atif, et pro­
cureur général de la province.— 
Alfred, b. 23 mai 1859 ; S. G 
Mgr Archambeault, évêque de 
Joliette.—A! phonsine, b. 15 mai 
1805.

Oui ! Alors Hâtez-vous donc»
Chaque journée dc retard est une journée de 

i souffrances, une journée de grands risques.
Si vous êtes père dc famille, c’est une injustice 

impardonnable envers votre épouse et vos enfants, car 
cette rupture peut amener la mort en quelques instants 
seulement. Vous ne pouvez avoir aucun doute sur 
Volllcacité de notre traitement sans douleurs.

POURQUOI TARDER AINSI ? 
Consultations gratuites do 2 il 4 heures P. M., tous les jours

20 82 rue Ste-C«thar?ne, 
MONTREAL.

se.

à faire la leur.

J. A. Ciiiooyxe. INSTITUT MEDICAL DE MONTREAL,8 septembre 11104.

f»mai !an

G. LAMBERT
MARCHAND GENERAL

sainte-Julienne,
Comte de Montcalm. P.O.

Clzu. H. Daniels.f/ïr. ÿrrfùnnf. Amg. 1> 490'*
Agmt-Oénéral dei Paie.

Grande S union Central,New-York.
lOsvlan ““----

ronéo.
. _r.

L'Italie du lard, Jeliette.mon
au-

• norlens:!, d une pi>. 
jf. » u rit en

»,•her Keneleur,
A tous eeax qui eauffreai dm mal de 

tâta marna leur eemaelllene de faire usage 
de lad-rite qai lea gaerira infalllihle-
■eat. Addresses rams shes

SANTAV
capsuus ~

à i 48 HEURES
,r * f ulrme

dr> semaines «leiraitr- 
ment par lc t opshu, 

cuhct-e, lea opiate 
et Ira injections

T;
autrefois

MIDY i
¥

1
MKDRCIX-CHIRIJBfillX 

f Fractures,
SPÉCIALITÉS : \ Dislocations, 

( Plaie», Eté. I. LÀM111T,
BCRKAÜ :

EHHESrEF-.
,i»INSTI »T D1NTAIIIE •'RAMCO.AMEilCAIN
«•2 m# St-Denle, .

No 5 RUE MANSEAU,
JOUKTTK, P. Q.

■arehaaâ.
lie. Jmlienae, ta*.Téléphone Ko 180. lOmreém • Montreal



L'ETOILE DU NORD, JEUDI, 15 SEPTEMBRE 1904.

Les processions religieuses en 
France

daigné faire ce eoir nous réjouit 
autant qu'elle nous honore. Nous 
vous en sommes reconnaissants.

Votre présence ici constitue un 
événement qui marquera dans 
l’histoire de Joliette, et que nous 
tiendrons à consigner dans les 
procès-verbaux de notre corpora­
tion.

AUX JOLIETTAINSMonseigneur Archambeault au 
Conseil de Ville.L’ETOILE DD NORD é.

La troupe Paul Cazeneuve joue­
ra, mardi, le 27 septembre pro­
chain, au Théfttre de Joliette, 
“ Don César de Hazan," le drame 
célèbre et peut-être le chef-d'œuvre 
do d’Ennery, l'illustre dramaturge 
français. Artistes et figurants se­
ront revêtus de riclies costumes 
Louis XIII. L’interprétation en a 
été confiée à M. Paul Cazeneuve 
qui jouera son rôle favori de Don 
César. Ce rôle lui a valu de nom­
breux triomphes aux Etats-Unis 
et au Canada.

Madame Blanche de la Sablon 
niére dans Maritana, la chanteuse 
des rues, l'un des plus francs suc­
cès de cette artiste, soutiendra sa 
vieille réputation.

Julien Daoust, artiste de grande 
valeur, jouera le rôle du Roi 
Char'es II. M. L. Petit-Jean, celui 
de Don José, et M. Marc, un artis­
te français, celui du Marquis do 
Montefiore. Le rôle de Capitaine a 
été confié à M. Edmond Daoust, et 
les autres idles secondaires à MM. 
Ritter, Tongas, Villeray, Trem­
blay, Gravel, etc.

Mlle Bella Ouellette jouera le 
rôle travesti de Lazarillo, et elle le 
rendra, nous en sommes certains, 
avec beaucoup do brio.

Mlles Marguerite Pellet et Tan- 
ny Bromond, dans les rôles de Ci­
ta nas et de Senoritas.

Office & cette excellente troupe, 
l’attention des spectateurs ne peut 
manquer d'être captivée constam­
ment, et l’on suivra avec intérêt 
les exploits de Don César qui, ar­
rêté, condamné A mort pour s'être 
battu en due), et exécuté même, 
trouve moyen de s'évader. Laza­
rillo, le jeune garçon pour qui il 
s’était battu, avait ôté les balles 
des arquebuses qui devaient être 
diiigéescontre lui.

La réapparition de Don César au 
milieu d’une fête, son duel avec 
cinq ou six personnages, et les scè­
nes avec Don José et le toi doi­
vent pioduire une forte impres­
sion.

Imprimée et publié pu

IComme nous l’avons annoncé la 
semaine dernière, Sa Grandeur 
Monseigneur Archambeault a bien 
voulu honorer d'une visite les 
membres du conseil do ville, mer­
credi dernier le 7 du mois courant.

Nous n’avons donné dans notre 
dernier numéro qu'une pâle ana­
lyse des paroles prononcées par 
Monseigneur A l’adresse de MM. 
le Maire et les Echevins. Nous 
somme heureux de reproduire ver 
batlm les paroles de Su Grandeur, 
ainsi que la réponse de M. le Maire 
J. M. Tollier.

Voici d’abord le discours de 
Monseigneur :

Je suis heureux de profiter de 
cette circonstance, qui me permet 
d’ollrir mes remerciements aux 
membres du Conseil de Ville, pour 
le zèle et le dévouement qu’ils ont 
montrés dans l’organisation des 
(êtes qui ont eu lieu lors de mon 
ordination épiscopale ; ja les féli­
cité grandement do l'esprit ch ré 
tien dont ils ont lait preuve en 
cette circonstance.

Eu mettant le pied ici, ut ce 
n'était pas la première lois, j’ai ad 
miré beaucoup la population et 
l'organisation de Joliette. Joliet­
te, sans doute, est petite par sa po 
pulation et par la multiplicité de 
ses <i-livres, mais, aucune ville, 
proportion gardée, ne lui est supé­
rieure au point de vue matériel, 
moral, religieux et intellectuel. 
Au point de vue matériel, elle est 
une des plus jolies que l'on puisse 
voir. Elle est bien située, et possè­
de de h ouux édifices ; ses rues sont 
larges et propres, et ou l’habite 
avec plaisir. Cela est dû A l’esprit 
d'initiative de son conseil muni­
cipal, do son maire et do ses con­
seillers actuels, de ses maires et de 
ses conseillers passés.

Au point de vue religieux, au­
cune autre ville n’est supérieure à 
Joliette. Quelques esprits se di 
saut supérieurs et habitant les 
grandes villes, les grands centres, 
diront peut être que les citoyens 
de Joliette no sont pas encore as 
sez instruits et assez civilisés pour 
combattre la religion et se moquer 
de ses dogmes, mais laissez les di 
ro, ce ne sont que des esprits su­
perficiels. Vous êtes aussi bien 
civilisés que n'importe quelle ville, 
je ne dirai pas de la Puissance, 
mais du Continent américain, et la 
loi n’est pas seulement compatible 
avec le progrès mais elle eu est 
même la source, J ’ai été heureux 
de constater la vivacité do voire 
foi, par la manière dont vous m a 
vez reçu dans vos foyers que j’ai 
déjà commencé â visiter, et que je 
visiterai tous.

Au point do vue do la moralité, 
il y a peut être encore quelques 
désiderata, mais je suis certain 
que par les efforts que le Conseil 
de Ville lait it tout moment pour 
les faire disparaître, leur nombre 
diminuera do beaucoup.

Au point de vue intellectuel, 
qu’est ce que vous pouvez désirer 
de plus ?

Vous possédez un collège d’on 
sont sortis des hommes qui main­
tenant font autorité dans l’Eglise 
et l’Etat, et d’oft sont sortis des 
hommes distingués par leurs ta­
lents remarquables leur vertu et 
leur intégrité ; vous avez une éco 
le industrielle du premier ordre, 
une école commerciale ; vous pos 
sédiv. un grand nombre d’hommes 
instruits.

Souvent jo me suis demandé :
"Qu’est-ce que j’ai lait au Mon 

I >ieu pour qu’il tno mettre â la té 
le de cette ville si bien organisée, 
et de ce district de Joliette qui o( 
Ire un champ si vaste au zèle do 
l’apôtre. Joue suis pas ici pour 
me confesser,et je no ferai certaine 
ment pas ma confession, mais jo 
puis répondre que je n ai rien (ait 
pour mériter que Dieu me fasse 
une telle gtâco. Croyez que je 
ferai mon possible pour m’en mon­
trer digne.

Au point de vue religieux jo 
consacrerai toutes mes forces â 
travailler pour le salut de vos 
a mes, et au point de vue matériel, 
vous pouvez compter sur moi.

J’ai peu d’expérience, il est vrai, 
mais ma nouvelle position m on 
font acquérir. Je mettrai â votre 
service le peu d’inlluencc que je 
peux avoir auprès des hommes 
d Etat et d’Eglise. En un mot, 
je suis tout â vous, je vous appar­
tiens, je suis votre propriété, je 
suis certain quo vous n’abuserez 
pas do moi.

Après avoir montré que vous 
me considérez comme l’un des vô 
très, avant mémo de me connaî­
tre, vous pouvez compter que mon 
zèle sera excessif.

Je ne suis nullement attaché A 
la vie au point de vue humain, 
et je suis prêt A entrer immédiate 
ment dans mon éternité, mais jo 
demande au Bon Dieu de me lais 
ser parmi vous au moins pendant 
quelques années, pour compléter 
1 œuvre que vous avez common 
cée, ou plutôt pour y travailler do 
toutes mes lot ces. et aussi pour 
mieux vous connaît! r car jo suis 
persuadé que plus je pourrai des­
cendre au fond de vos cœurs, plus 
j'y découvrirai do trésors cachés.

Voici eu quels termes M. le mai 
te répondit aux paroles si encou­
rageantes de Monseigneur Ar­
chambeault :

AI,HURT GREVAIS La fête de L'Assomption de la 
Sto-Vierge, le 15 août, a toujours 
été fêtée avec éclat en France ; 
on a toujours considéré cette fête 
comme une des plus grandes fêtes 
religieuses.

Or cette année le maire de la 
ville de Mans a interdit la procès 
hion traditionnelle du 15 août. Mgr 
l’évêque du diocèse n'a pu laite 
autrement que de s’élever coqtre 
une telle conduite et voici en quels 
termes il a protesté :

“Nous sommes contraints de no 
voir dans votre arrêté qu’une de 
ces mesures oppressives do la li­
berté religieuse dont on se plait 
de nos jours A faire souffrir les ca­
tholiques.

“ No nous serait il pas possible 
do vivre en paix les uns avec les 
autres, quoique ne pensant pas de 
lu même manière ?

“ Le respect des croyances et 
dey justes libertés d’autrui n’est 
pus chose si difficile ; do mon côté, 
je ne crois pas avoir manqué A ce 
devoir de mon ministère.

“ Vous-même, monsieur le mai­
re, vous aviez promis au début de 
votre mandat, une administration 
tolérante. Tenant votre pouvoir 
de vos propres concitoyens, il n’est 
que juste, eu eflet, que votre auto 
ri té s’exerce A l’égard de tous avec 
le mémo esprit libéral.

“ l’outriez-vous dire désormais 
quo vous restez fidèle A votre pro­
gramme V

—Le maire du Mans a répondu 
A l’évêque :

“ Le Vatican a rompu avec le 
gouvernement de lu république,et 
vous même, évêque français, par 
une lettre rendue volontairement 
publique, vous avez pris parti pour 
Home, h umant le 
do votre patrie et excitant vos 
ouailles contre lui.

“ Cette provocation nouvelle s’a­
joutant aux précédentes et une 
contre • manifestation, que j’étais 
maintenant impuissant A empê­
cher, devant se produire, j’ai été 
amené, pour éviter des bagarres 
oit peut-être le sang eût coulé, A 
assumer seul la responsabilité, 
comme la loi m'en donnait le droit, 
d’interdire les processions religieu­
ses ; j’ai pris alors l’arrêté qui a été 
notifié A M. l’évêque et A MM. les 
curés et pasteurs de la commune.

“ Ma conscience me dit que j’ai 
sagement agi. Cela me suffit."

Comme ou le voit, les maires ont 
de la puissance dans la Républi­
que Française, sous le régime do 
M. Combes.

Nous sommes encore lieu roux, 
nous Canadiens, lits de la vieille 
Erance catholique d’autrefois, de 
jouir encore de la liberté de prati 
qtior notre religion sous les lois 
anglaises.

mABONNKMKNT !
Un an, payé d'avance.
Dans un rayon de 40 milles. ..50c

75 cts I
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Kn faisant changer votre ,dresse, ne ; es oublier 
d'mdlqner le nom de l'emt/'-lt d'où tous partes. Ce 
point • «! très Importent.

Vous nous prouvez, une fois de 
plus, non seulement que vous por­
tez intéiêt à tout ce qui concerne 
notre ville, mais aussi que vous 
voulez être, au milieu de nous, le 
bon pasteur qui cormalt ses brebis 
et que scs brebis connaissent.

Merci, Monseigneur, pour les 
bonnes paroles que vous venez de 
nous adresser.

Vous avez, à cœur lo progrès de 
Joliette; nous en sommes parti 
entièrement heureux. La haute 
autorité dont vous êtes revêtu 
vous permet de faire beaucoup 
pour notre avancement

Je puis assurer Votre Grandeur 
que le conseil de ville sera toujours 
heureux do correspondre A ses 
vues et de la seconder en toute 
matière pouvant intéresser la mo 
ralité en cette ville.

L’BVOfEB BU B?OBB:
Joliette, jeudi, 15.Sept. 1904.

CONSUL DU COMTE DE 
JOLIETTE EXTRAORDINAIREPrésents : Son I lonneur lo maire 

Maxime fluilbault.ct MM. les con­
seillers Dr L. A. Olivier, Ephrcm 
Rondeau, Alphonse Labine, Jos. 
Pellerier, Dr L. A. Masse, Louis 
Basinet, Eugène Lavallée, M. Du- 
charme, Jos. Belleville, Basile Tru­
deau, Nicolas Geollroy, Alphonse 
St < ieorgos.

Les minutes de la séance précé­
dente sont lues et adoptées.

Lu question de l’érection d’une 
par tie de la municipalité de Ste- 
Elisabcthon municipalité de villa­
ge, conformément au code muni­
cipal, est remise au 12 octobre 
prochain, pour permettre de pu­
blier les avis requis.

Plusieurs contribuables de Ste- 
Elisabeth, de Sto Béatrix et du St- 
Arahroise étaient présents.

MM les avocats J. P. L Duchar- 
me, J. E Ladouccur il .1. Martel 
assistaient u cette séance.

La requête de M. E leu Ibère 
Blouin et autres, de St Ambroise 
de Kildare, a été, sur proposition 
de MM. les Dis L A. Olivier et L 
A. Masse, remise A la séance de ce 
conseil qui sera tenue le 12 octo 
bre prochain.

M. Basile Trudeau, secondé par 
M. Alphonse Labine, propose que 
cotte séance soit ajournée au 12 
octobre prochain.

Il a été décidé de présenter une 
adresse de bienvenue A Sa Gran­
deur Mgr l'évêque de Joliette, A 
l'occasion do son élévation nu siège 
épiscopal (le notre nouveau die 
cése, et lui exprimer les senti­
ments d’amour lilial et de soumis­
sion respectueuse comme chef spi 
rituel de cette importante religion.

Grande Vente du Mois de 
SEPTEMBRE.Vraiment il fuit plaisir à toute 

lu population de Joliette de voir 
une Sa Grandeur Monseigneur 
Archainbeault prend A cœur mê­
me nos intérêts matériels, et mar­
che de concert avec notre conseil 
de ville,

M le maire et MM les conseil­
lers ont été honorés de cette dé 
marche de la part du premier 
pasteur de Joliette ; et nous pou­
vons assurer que notre conseil de 
ville se fera toujours l'écho des 
avis de Sa Grandeur Monseigneur 
Archambeault, leur évêque.
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A l’occasion tic lu rentrée des classes, pour en 
faire profiter tout le monde également, la Maison

Tombola annuelle de 
L’“Union Musicale” gouvernement

TRUDEAU & PROTEAU,La tombola annuelle de r“lJnion 
Musicale" fixée au 2ti et 27 de ce 
mois est remise au .1 et -1 octobre 
prochain.

Les amis et bienfaiteurs de la 
fanfare sont priés do prendre note 
de ce changement qui n’a d'autre 
but que d’avoir plus de temps pour 
en faire line organisation com 
piété. Nos musiciens de la fanfa­
re et de l’orchestre do 1'"Union 
Musicale’ sont A préparer un 
splendide programme musical. 11 
y aura aussi chant, déclamation, 
etc., etc. Le programme détaillé 
sera A l’alliche dans quelques jours. 
Nous avons lieu de croire que tous 
se feront un devoir d’encourager 
notre corps de musique dont nous 
sommes fiers.

Cette année, outre les tables de 
rafraîchissements et de rade, il y 
aura un bureau de poste qui per­
mettra A nos jeunes demoiselles de 
donner libre cours A leurs corres­
pondances. Nous les prions donc 
de commencer d’avance la compo 
sition do leurs missives afin qu elles 
soient nombreuses.

A décidé pour ce mois de donner 2 Tim­
bres Verts pour 1 sur tous vos achats au 
comptant.

A part les scènes émouvantes et 
pathétiques de ce drame, la partie 
comique est des plus remarqua­
bles. Nous conseillons A nos lec­
teurs de ne pas manquer d’assister 
A la représentation de Don César 
de Hazan, le27 septembre courant.

Prix des places : 25 et 35 cents.
Billets en vente chez M. Albert 

Get vais, libraire, Joliette.

Le STOCK est au grand complet.

Les Capots, les Manteaux, les I lardes-Faites, 
sont tous arrivés.

Le choix est des plus complets dans les étoffes 
ii robes et à costumes.

M. le cure Ih. Gervais fait 
son entree EXPOSITION AUX TROIS- 

RIVIERESDitnancho dernier, le Révd M. 
Théodore CorvuiH faisait son ser­
mon d entrée comme curé do .lo 
liotlo.

La messe a été célébrée par le 
liôvd M. Alphonse I >ugas, assisté 
du Révd M. Morin, comme diacre 
et du Révd M. Albert ('hovalicr, 
comme sous-diacre.

Après l’évangile, AI. lo curé 
I i or vais est monté en chair pour 
faire les annonces et donner son 
sermon d entrée.

Entre autres choses il a aunoii 
cé que la messe basso du diman­
che matin aura lieu désormais ii > 
heures précises, et quo Monseï 
gnour a bien voulu se charger de 
dire lui mémo cotte messe.

M lo curé parle ensuite A ses 
Il leur dit que c’est avec 

conliaiico qu’il vient au milieu de 
nous A Joliette, parce qu'il con 
liait d’avance l’esprit do la popula­
tion

Lundi s’est ouverte l’exposition 
de la vallôo du St-Laureut, sur les 
magnifiques terrains de la cité des 
Trois-Rivières.

L’exposition se continuera jus­
qu’au 17 courant.

Lue foule nombreuse se fait un 
plaisir d'aller visiter cette exposi­
tion. On estime A 8,000 le nombre 
des personnes qui y sont allées du­
rant la journée du 14. 11 y a eu ce 
jour IA de grandes courses. Le re­
cord a été de 2 21 >.. Il y a eu aussi 
de magnifiques courses en auto­
mobiles. Le record u été de 21 3 
pour lu railles.

Nous tenons A adresser des re- 
mercimcnts d’une manière spé­
cial aux organisateurs ainsi qu’A 
notre ami M. Joseph Oonthier pour 
leur bienveillante courtoisie vis- 
A vis de notre éditeur propr i^taire.

La compagnie du C. 1\ R. a ac 
cordé une favour particulière aux 
citoyens de Joliette en mettant A 
leur disposition un train spécial 
les 13, 14 et lf> septembre.

NOUS RECEVONS DES PELLETERIES 
TOUS LES JOURS........................................

Quand aux marchandises pour lingerie 
avez l’embarras du choix.

Les lias et les gants sont en STOCK.

LES CORPS ET CALEÇONS = Dans 
ces marchandises, nous avons un beau JOB que 

vendons pour à peu près la moitié du prix. 

LES ETOFFES A MANTEAUX ET A
CAPOTS SONT ARRIVEES....................

Les couvertes de laine en quantité et à des 
prix convenables.

Une visite vous en convaincra. Toujours 
seul prix et 2 Timbres Verts pour 1
durant ce mois chez

vous

A SHAWINIGAN
La compagnie dite “ TheShawi- 

nigan Water and Power Compa­
ny ” annonce qu’elle vient de si­
gner avec la “ Montreal lient and 
Power Co." un contrat aux termes 
duquel, A partir du premier dé 
nombre prochain, elle devra four 
nir A cette dernière une énergie 
électrique supplémentaire de 10,- 
000 chevaux-vapeur.

Cette énorme transmission né­
cessitera l’établissement d’une nou­
velle canalisation électrique entre 
Montréal et Shawinigan. Elle né­
cessitera également l'installation 
d’une usine dont les machines au­
ront une capacité considérable.

La turbine que la maison Morin 
monte A cot eilet est une des plus 
grandes qui existent en Amérique, 
elle a une capacité de 15,000 che­
vaux vapeur. Les transformateurs 
do la maison Westinghouse ont 
une capacité de 7,-lUU kilowatts et 
les générateurs un capacité do 
0,000.

A Maisonneuve, on agrandira 
forcément l’usine de réception do 
l'énergie éleeti ique. < >:i y instal­
lera notamment une dynamo de 
4,400 kilowatts.

En vertu du contrat intervenu 
entre les deux compagnies, la 
Montreal 11 -ai and Power Co. ac­
capare tout - l’énergie fournie par 
la Shawinigan Water and Power

ST-LIGUORI
La construction du presbytère 

commencé au mois de mai dernier 
se poursuit rapidement. M. I). A. 
Dostulcr, A qui le contrat de icette 
construction a été confié pour le 
montant de §11,720.1 K), espère Unir 
pour le mois de novembre pio- 
chain.

La bâtisse sera do ils pieds par 
•lu, A doux étages, et lambrissée en 
Inique pressée.

Quand les travaux seront finis, 
la paroisse aura un magnifique 
presbytère.

M. K. Lanoie, de Joliette, est 
chargé de poser le système de 
ohaullago A l'eau chaude. Le cou 
ont est donné pour le montant de 
§700.00.

L n sous contrat a été donné A 
M. Michel (iougeon, do Joliette, 
pour la pose de la brique.

4
Le service anniversaire de Mine 

Stanislas Laporte, née Sophie Dés­
uni els a été chanté mardi dernier, 
A l'église de cette paroisse.

nous

I: lèles

11 établit les devoirs i es 
pactif-i des ii lèles envers leur nou­
veau pasteur, et du pasteur on 
vers ses lidèles.

Les devoirs des lidèles envers le 
pasteur su 
1 obéissance, le rc-pect et l'amour : 
et ceux du pasteur envers les li 
«lèles peuvent aussi 
trois : l'amour, la prière et le zèle.

M. lo curé a parlé un langage 
hier, senti ; il a créé une impres­
sion très favorable sur la popula­
tion : et nous pouvons dire que si 
M- le curé ai onflance, les fidèles 
ont aussi confiance, 
mémo
avoir ensemble le pasteur et les 
lidèles seront de beaucoup rendus 
faciles par un abord des plus 
agréables chez M. le curé.

un

résument A trois : ST-FELIX DE VALOIS

TRUDEAU & PROTEAU,Dimanche dernier, le 11 cou­
rant, est décédé en cette paroisse, 
A 1 âge do 82 ans et quelques mois, 
M. Olivier llénault, bourgeois. Ses 
funérailles ont eu lieu mardi ma­
tin, A 81 heures, au milieu d’un 
nombreux concours de parents et 
d’amis.

Le service a été chanté par le 
Rév. M. Pelletier, curé de la pa­
roisse.

Les porteurs étaient MM. J. Thi- 
baudenu, Pierre Adam, Edouaid 
Rohillurd et Jos Pelland, tous de 
St Félix de Valois.

Le deuil était conduit pur MM. 
Mono llénault, de Montréal, Henri 
llénault, de Lowell, Mass., et Sê- 
vérin llénault, de Pittsfield, Mass, 
trois lils du défunt.

Ont aussi assisté aux funérailles 
Mrao Moïse Mainville, fille du dé] 
finit, avec son mari, de Ste-Eraélie" 
do l’Energie, M. l'rgel Chaussé, de 
Longuenil, beau-fils du défunt, 
Mme Alfred Coutu et son mari, de 
Ste Emélio de l’Energie, Mme T. 
Thibodeau et son mari, de Jo­
liette, Mme Ernest Asselin, de St- 
Félix, MM. P. C. Ducharme, N. P., 
et IL Ducharme, neveux du dé- 
funt, ainsi qu’un grand nombre de 
paroissiens de St Félix.

Nos condoléances A la famille du 
défunt. _______________

Les recolles du lac St. Jean

sc résumer â

|tii échangent aussi les coupons de “La Patrie”.(

Les rapports 
parfois tendus que peuvent

• Il Ir k UX

1Il nous a été donné de visiter 
mardi dernier lo magnifi jue cou­
vent dirigé par les IMvdes Sœurs 
de Ste Croix.

REÇUS-
COMPTANT

DESgll-UI'Utl

Mgr Archambeault a Montreal
Notre évêque Mgr Arc h am 

bcault a (résidé di main lie dernit r 
une super lie cérémonie A Montréal. 
11 s'agit do la bénédiction d'une 
statue en bronze doré de la Ste- 
N ierge, placée au dessus du por­
tail de la chapelle do Notre-Dame 
de Lourdes 
des plus pompeuses, 
été donné par M. l’abbé Richard, 
vicaire de St Jacques. On pat le 
de ce sermon comme d'une pièce 
d'éloquence.

Cette communauté a fondé son 
établissement en c/tte paroisse en 
18T.1I ; et le couvent a été restauré 
en 181Hï

Co.

Les Rôvdes Sœurs sont 
aujourd'hui en état d’oIlrii A leurs 
élèves tout le confort possible. 
Aussi les paroissiens semblent bien 
comprendre la portée de l’éduca­
tion qui y est donnée.

Tout y est dans un état de pro­
preté remarquable. Lo système 
de chauliage employé est te sys­
tème A l'eau chaude.

Il y a une magnifique chapelle 
dans rétablissement.

Les élèves suivent doux cours, 
le cours français et lo cours an­
glais. On y enseigne aussi la mu­
sique, le dessin, la sténographie, et 
les travaux manuels.

Le nombre des elôvos présentes 
est de lis dont t>3 au pensionnat 
et 55 A l’externat.

La Rvde Sœur StBernadin est 
actuellement la supérieure du cou­
vent ; elle est assistée des Rvdes 
Sœurs Marie Ste Borthilde, Marie 
Ste-Odile, Su- Hélène do la Croix, 
Ste-Sarah. St Lierre Damien, et 
St Eustache.

Les marchands suivants donnent des TIMBRES 
VERTS au Comptant.............................................

A/A R! E BOUCHER, marchand (le chaussures.
\ IGNA1 L T & COU ROI i K NE, "marchand de fer- 

ronncrics.

J. E. BICHETTE, épicier.
A.MÉDKE CHARTIER, épicier.
LAZARE STEINBERG, hardes-fuites.
L. N. ROY, marchand de chaussures.
J. T. GAUDET, pharmacien.
JOLIETTE STEAM LAUNDRY.

STE ELISABETH
M. Pierre-Olivier Robert est dé­

cédé en cette paroisse le 2 septem 
bro courant, A l'âge de 82 ans et 
3 mois, après une maladie de qua­
tre semaines.

Les funérailles ont eu lieu lo f> 
septembre, au milieu d’un nom 
breux concours de parents et d'a­
mis.

..a cérémonie a été 
Le sermon a

Le défunt laisse pour déplorer sa 
perte une épouse inconsoloble et 
neuf enfants, dont quatre garçons :
Elzéard Robert, de cette paroisse,
Damien et Noô Robert, des Etats 
Lois, et Joseph Robert, de Grand’- 
Mère ; et cinq filles : Dame Tha-
dee Àsselin, de St Félix, Dame La première excursion des ré- 
F.irrand et D ime Lachance, de coites aura lieu mardi le 20 du
Webster,Mass ,üme W.St Georges, courant et sera suivie de deux nu­
de Joliette, et Dalle Sophie Robert ties en date du 27 septembre et 4
qui demeure A la maison pater octobre prochains, 
uello. Tel que prévu les récoltes sont

La paroisse do Ste-Elisabeth perd abondantes et bien mûries dans 
un excellent citoyen dans la per- toute la région du lac St-Jean, 
sonne de M. Robert. Tous nos compatriotes qui ont en

ctc umvir ^01IS Priona 1» famille éprouvée tendu parler de ce grand et fertile
olt-MELAmt de croire A nos sympathies. pays feraient bien do profiter de

, „ , , ----- --------------------------- ces dernières occasions pour nous
Au nom do mes collègues et do M. J. J. Robillurd,manufacturier —Remerciements A tit-Antoine de1 rendre visite et se rendre compte

tout le conseil, je vous remercie.de Montréal, était en visite chez Padone, au Steré Oir de Jésus et à de la fertilité, de la richeseo et de 
ne \ oti e visite. (son frère, M. Uctavien Robillurd, Sainte-Anne pour une grande faveur la beauté de cet incomparable

La démarche que vous avez ces jours derniers. [obtenue avec promesse de publier. j paya du lac St-Jean.

Exposition a St-Come
Ce sera mardi prochain, le 20 

septembre courant, qu'aura lieu A 
St-Come, au village, l'exposition 
qu’offre la Société d Agriculture 
No V du comté de Joliette.

1 ht promet une jolie exhibition 
de plusieurs spécimens. Un 
aussi qu’il y aura grand nombre 
d attractions.

lAi chemins sont actuellement 
beaux, et beaucoup de touristes 
s’y donnent rendez vous.

C’est le temps de remplir vos livrets pour avoirassui e un superbe cadeau

IMI

- - TUT - -
TRADERS ADVERTISING CO.St. Thomas de Joliette

I.e K! du courant, est décédée en 
cette paroisse, M. Ambroise Géné 
reux A l’Age de BT ans.

ï»:«r.



L’ETOILE Dü NORD, JEUDI, 15 SEPTEMBRE 1904.

STE. BEATRIX —Noua apprenons avec un plaisir 
niû'.tS de regrete quo SI. A. A. Dionne, 
pro-gérant du la succursale de la Ban­
que Nationale en cette ville devra nous 
quitter bientôt pour un autre pays.

SI. Dionne vient de recevoir l'avis 
olliciel de sa promotion ; il devra aller 
ouvrir une nouvelle succursale à St- 
Jean Deaohaillons, coin US de Lotbiniô-

Pilules Moro 
Pour les Hommes

—Le '21 septembre surs lieu l'expo­
sition du comté de Montcalm à Si- 
Esprit.

—L’assemblde convoquée per quel­
ques chefs libéraux du comté de Mont­
calm a eu lieu, tel qu’annoncé, à Kte- 
Ju’ienne, hier. On est informé qu’au­
cun candidat n'a été choisi La partie 
est remise à plus tard,

—Hier soir, vers les 9 heures, un lé­
ger tremblement de terre s’est fait sen­
tir dans notre région On a fait beau­
coup de bruit avec ce tremblement de 
terre, mais i/a n'a été qu’une légère se­
cousse qui n’a causé aucuns dommages

—La grande troupe de renom de 
M. Paul Cazeneuve devra visiter Ju­
liette le 27 du mois courant Cette 
troupe est composée des meilleurs ar­
tistes. C’est certainement la troupe la 
mieux organisée qui soit venue visiter 
Jolietto. Nous espérons que tous se 
rendront pour entendre les artistes 
dans l’interprétation de Don César de 
Hazan, Les billets sont en vente au 
magasin de A. Gervaia,libraire. Achetez 
vos billets d'avance.

—Maintenant que les élèves sont en­
trés dans les différents collèges, dans les 
écoles et les couvent, nous prions les 
parents de ne pas oublier qu’on pourra 
toujours se procurer à la librairie du 
Sacré-Cœur tenue par A. (lervais, tou­
tes sortes de livres de classes, tous ar­
ticles de papeterie, etc., à des prix dé­
liant la eompétion, soit en gros soit en 
détail.

—M. Noi'-l Morel, de cette ville, est 
allé faire un voyage chez son fils, le Dr 
Télesphore Morel, de Bourbonnais, 111. 
M. Morel est de retour au milieu de 
nous, enchanté de son voyage.

—Un jeune homme connaissant bien 
son français et sachant la tenue des li­
vres trouvera une position immédiate­
ment en s’adressant au bureau de 
l'Etoii.x du Nord.

M. Louis Laporte, l’un des plus 
anciens cultivateurs do cette pa 
roisso, est. décédé le 9 courant, t't 
l'âge de 70 ans. Le défunt était 
très estimé cl laisse pour déplorer 
sa perte 9 entants, dont quatre 
lils et cinq filles.

Les funérailles ont eu lieu en 
cette paroisse lu 12 courant, au 
milieu d'une assistance nombreuse 
de parents et d’amis.

Kus condoléances il la famille.

COLONNE DE ALEXANDRE RIVARD.

'5£8IF Il nous fait grandement plaisir d’nnnoticev à 
nombreuses pratiques, (pie nous avons presque 

terminé la reconstruction de notre magasin. Il y 
a bien encore quelques petits embarras mais 
avons tant d espace ù, notre disposition que cela 
ne paraît presque pas.

Mesdames,
Nous vous invi­

tons cordialement 
ù venir nous ren­
dre une visite et 
examiner nos éta­
lages.

Nous avons toujours en mains les publications 
de modes de BUTTERICK.

^\V
lins

re.
Nous BOiuiutia heureux de Mlioiter 

M. Dionne de cette promotion, ce qui 
montre que le bureau principal de la 
Banque Nationale a confiance en lui ; 
mais il nous fait peine do voir M 
Dionne laisser Joliette. Le 
gérant a toujours été un citoyen mo­
dèle, un homme intègre et die bonne 
conduite, un homme qui Bavait s’atti­
rer la confiance et l’estime de ses con­
citoyens.

Nous tenons à exprimer nos regrets 
tl M. Dionne pour son départ, et nous 
lui souhaitons plein succès dans sa 
nouvelle position.

—Une oihi.se extraordinaire.— 
M. J. A. Laroohelle marchand de nou­
veautés de cette ville, informe le pu­
blie que tous les vendredis de civique 
semaine, il fera un “Bargain Day”, [ou 
une grande réduction]. Ce jour-là 
plusieurs lignes de marchandises seront 
réduites, et de plus M. Laroohelle don­
nera un libéral escompte de 7 p. c. pour 
toutes marchandises à la verge.

A vous tous daller profiter de ces 
avantages qui ne se sont jamais présen­
tés encore il Joliette.

Une visite est sollicitée,

—Un “match” avait été annoncé 
pour le 18 courant entre le cheval de 
M. Zéphir Denis et celui du Dr W. 
Fortier, pour ur, montant de 825.CO de 
chaque côté.

l’our des raisons incontrôlables, le 
“match" n'aura pas lieu le 18 tel 
qu'annoncé, et est forcément remis au 
25 du courant

Le “match” aura lieu au Parc Jo­
lie tto

r et REMCOE GUERIT IE3 MaiAOHS DE COtuB Of POUMOÜS 
11 ou EOIC DES RCCNONS CT TOUS Its TROUBLES NERVEUX 
fi AINSI OUI CES MIHOIIS COMPl.OuttS [ I PARTICULIERES 
h AU» HOMMES SEULEMENT. IL RECONSTITUE IC SYSTEME

UUîSSïï SU homiS1,s*vîaSSSYt;* “V\V> ^our fourt» /tj informerons /tr$ U arCo/Sirt 
tïVX Pria 50 t iaBoui Six BoUr3 Pour S 2 50
WÜ tK«* v • • » ■ MARfNSNO O w a A M«Lll

m Mou°
l'sc-Smile exact d'une twltc de Pilules Moro.

Donnez-nous un homme brisé par les excès, la dissipation, un travail 
trop dur, les tracas, ou par toute autre cause qui ait sapé sa vitalité, 

lus Pilules rioro nous le rendrons aussi vigoureux en tous points, 
que n’importe quel homme de son "fige.

Les Pilules floro ne feront pas un hercule d’un homme que la nature 
n’a pas créé pour être fort et vigoureux, mais elles rendront cet homme 
plus fort qu'il n’est. Quant à l’homme qui a été fort et qui a perdu sa 
vigueur, elles le feront aussi fort qu'il n’a jamais été.

Les Pilules floro rendront à tout homme ce qu’il a perdu soit par la 
maladie, par l’usage immodéré de la boisson, par les abus de jeunesse ou 
par la mauvaise conduite.

Un homme qui est nerveux, dont le cerveau et le corps sont faibles, 
qui dort mal, s’éveille plus fatigué que lorsqu’il s’est couché, qui est 
facilement découragé, enclin à songer continuellement à sa maladie, qui 
a perdu toute ambition, toute énergie, recouvrera sa vigueur et son 
rage par l’usage des Pilules floro.

Les Pilules Moro guérissent les douleurs dans le dos, les jointures et 
les muscles, les douleurs intermittentes dans les épaules, la poitrine 
les côtés ; les maux de reins, le lumbago, les rhumatismes, le tran- 
chement d’urine ; les affections de la vessie, les palpitations de 
cœur, et surtout amènent toujours une bonne digestion chez les hom­
mes qui souffrent de leur estomac. Elles donnent un merveilleux pouvoir 
aux nerfs affaiblis et fatigués.

Si vous êtes malades, fatigués, faibles, nerveux, dyspeptiques, 
abattus, souffrants, ne faites pas d’erreur ; laissez de côté boissons, 
bière, whisky, narcotique: les Pilules floro sont le seul remède qui 
puisse vous remettre à la santé.

Tous les hommes peuvent profiter des lumières des Médecins des 
Hommes, vous tous qui souffrez et n’avez pu trouver 

nulle part soulagement à vos douleurs, écrivez-leur ou allez les voir à 
leurs bureaux, au No. 1724 rue Ste-Cathcrine, flontréal ; il 
en coûtera pas un sou et vous pouvez être certains qu’ils vous guériront.

Les Pilules floro se vendent chez tous les marchands de remèdes. Si 
vous ne pouvez les trouver dans votre localité, nous vous les enverrons 
par la malle, sur réception du prix, 50c la boite, ou six boites pour 82.50. 
Adressez vos lettres : Compagnie Médicale Moro, 1724 rue Ste- 
Catherine, Montréal.

nous
rV/

nouveau
PILLAGE D'UN TRAIN

. m C'est vrai que 
nous avons un 
beau magasin , 
mais aussi, quel 
beau choix de 
marchandises 

do toute espèce.

Tous les jours 
nous recevons 
de nouvelles 

étoiles à costu­
mes, nouvelles 
étoiles à blouses 
et à manteaux.

L’express “Pacifie” du Pacifique 
Canadien était parti de Montréal 
jeudi dernier pour l'Ouest. Com­
me il allait ft grande vitesse, on le 
lit arrêter par des signaux fi 4u 
milles ft do Vancouver. C’étaient 
des bandits qui avaient donné le 
signal. L’un d’eux donna oidre 
au mécanicien do faire avancer 
l’engin, traînant fi sa suite le char- 
poste et le char express séparés du 
reste du train. Rendus en lieu 
sûr, les bandits ont fait main bas­
se sur le coffre fort où ils ont pris 
la modique somme de §7000.00, et 
sur le char poste où ils se sont 
emparés de toutes les lettres char­
gées. Ils ont ensuite fait avancer 
le train pour débarquer dans le 
bois, eu lieu sûr ; aucune trace 
ne reste pour les trouver. La po­
lice est à leurs trousses.

C’est le premier attentat de ce 
genre au Canada.

avec

ALEX. RIVARD,
JOLIETTE, P. Q.

cou- A l'ancien magasin de S. PIQUETTE, récem­
ment occupé par M. Coûta.

ou HS"fllWI !« I

CHEVEUX CRISChez nous et autour de nous

I fim— Remerciements à St-Antoine de 
Padoue pour objet trouvé,avec promes­
se de publier.

—Mme John Hickey de Kokomo, 
Indiana, qui était en visite au Canada 
depuis cinq mois, partira samedi pro­
chain pour retourner & son loyer.

— Une servante trouvera une posi­
tion immédiate dans une famille com-y 
posée de deux personnes, en s'adressant 
à M. Urgel Fiché, courtier.

—La Société d’Agriculture No 2 du 
comté de Joliette, fera son exposition 
cette année, à St Côme, mardi, le 20 
septembre courant.

Les programmes sont affichés dans 
les différentes paroisses du haut du 
comté.

—M. Arthur lieaudry do Newbury 
Fort, Mass., était en ville cos jours 
derniers.

—Une bonne servante trouvera de 
l'emploi immédiatement en s’adressant 
à M. J. A. ltenaud, avocat.

—Dame S. Lève!Hé annonça aux 
citoyens de la ville, qu’elle a ouverte 
au No 21 rue St-Cliarles Horromée, 
Joliette, une école privée pour les jeu­
nes enfants de 4 à 8 ans. Frix rai­
sonnable et un soin particu ior sera 
donné à chaque élève.

— lia été perdu en cette ville mar 
di dernier, à travers la ville, une som 
me d’environ 8:10.00 à 835 00 en pa­
pier. Une récompense est offerte à 
celui où celle qui remettra ce montant, 
à M. Joseph Latondresse, Montcalm, 
ou au bureau de i,'Etoile du Nord.

—Sa Grandeur Mgr Archainbeault 
est absent de la ville depuis samedi 
dernier. Dimanche il a piésidé au dé­
voilement et bénédiction solennel d'une 
statue de 1*Immaculée Conception éri­
gée sur le frontispice de la chapelle de 
Notre-Dame de Lourdes à Montréal. 
Il était à Québec ces jours derniers et 
sera de retour en sa ville épiscopale 
demain soir.

—Delle Maria Early ayant vendu 
son magasin do modes, prie les per­
sonnes qui lui doivent, de vouloir ré­
gler leurs comptes en s’adressant chez 
Al. G. C. M. Coutil, marchand, où chez 
M. Louis Early, 80 rue M&useau, Je 
little.

.—Mademoiselle Anna Jodoin do 
Holyoke, Mua., qui était en promena 
de au milieu de nous depuis quelques 
mois, noos a quitté ces jours derniers 
enchantée de sa visite.

- M. James E. Roy de Halifax, N. 
S, était en cette ville samedi, diman­
che et lundi derniers, chez ses Hours, 
Mademoiselle Eugénie lloy et Mada­
me II. Danfort h.

—G HAN DES CO U USES -Au trot 
ot amblo au Fare Joliette A Joliette, 
F. Q., jeudi, le 29 septembre 1904 
Le jour môme do la Grande Exposition 
du comté de Joliette, à Joliette.

Bourses : 8240.00.

—Sa Grandeur Mgr Archainbeault 
a fait annoncer dimanche qu'il discon­
tinuerait ses visites dans la vide celte 
semaine. ,( )o annoncera dimanche 
quelles rues Sa Grandeur devra visiter 
la semaine prochaine.

—Nous annonçons avec plaisir que 
la Société d’Agriculture No 1 du com­
té de Joliette, aura ton exposition an­
nuelle à Joliette, le 20 du mois cou­
rant.

!’ U i ■ Signe de “FA 1 IlLESSE”.
iwm ï CHEVEUX MIS

K AMI $______ Fendus à leur couleur naturelle.

W'W-'WÆ i Lea cheveux gris sont universellement 
ÿiiMjI 3$'If. jt regardés comme un signe de faiblesse et 
if / '.WItVdiV’ Î V' * quelque fois la cause de la perte de bonnes ro- 
'’1'JflfïHtuK!wy« f( sitionii d,ma le monde.

NAISSANCE Pilules floro.—C'EST LE TEMPS PLUS QUE 
JAMAIS d’aller acheter vos chaussu­
res à bas prix !

(l’est au magasin No lfl Place du 
Marché, Joliette !

Pour vous en convaincre, voici quel­
ques prix :

Bottines en veau pour hommes va­
lant 82 (19 pour 82.25.

Bottines en dongo’a pour hommes 
valant 81.75 pour 81 35.

Bottines en dongola pour femmes 
valant SI 50 pour 81 25.

C’est 25 ;t 35 p. c. meilleur marché 
que partout ailleurs.

—A Ste-Elisabeth, l’épouse de M. 
J. Wilfrif Hobillard, un fi lu, qui reçut 
au baptême les noms de Joseph-Geor- 
ge-IIeori.

Parrain M. 11 ormisdis Robillard de 
Kerthier-ville : marraine, Pelle lier- 
mina Bienvenue.

ne vous

sont

Le RESTAURATEUR de ROBSON-accrjeacxcfrmjio

y remédie en rendant aux cheveux gris leur couleur naturelle et 
application par mois le maintient dans cet état.

POUR I.RS DAMES
Ce qui rend la femme belle et attrayante ce n’est pas le "Chapeau" 

mais bien la chevelure qui devient douce et soyeuse ; la tête est 
exempte de PEAUX MORTES en faisant usage du CÉLÈBRE

GRANDES COURSES une.

OAu Trot et à VAmbleOL. N. Roy, Prop.

—M. J. A. Laroohelle informe tous 
les MM. prêtres et toutes les commu­
nautés religieuses, que dorénavant II 
aura en main : mérinos à soutanes, 
chapeaux romains, barettes, ceinturons, 
collets, etc. Do plus il tiendra la lin­
gerie d’église, tel que : toiles, nets,
soies, satins, velours, rubans, dentelles, 
franges dorées, braids jaunes et dorés, 
glands dorée, etc

On pourra se procurer toutes ces 
choses A meilleur marché qu’à Mont­
ré al en allant chez M. Laroche!le

Au " PARC JOLIETTE "
A JOLIETTE, P. Q. RESTAURATEUR de ROBSON

Is jno

r En vente partout. 50c la Bouteille.

Pharmacie GAUDET,
Coin St Paul et Notre-Dame,

JOLIETTE, 1\ C£.

DÈPi >T GÉNÉRAL
(

z_
3mars lan^F( 5s3ftt

Oli1 tr- iHO IO— Dimanche prochain aura lieu la 
première grande excursion il Montré il, 
par le chemin de fer “Châtoauguay- 
Nord". C est une belle occasion pour 
les personnes de Joliette et des envi 
rens qui.désirent visit r leurs parents 
et amis de Montréal.

Les excursionnistes pourront enten­
dre la messe do G.30 hrs. A. M., avant 
le départ ; et on sera rendu à Mont 
réal assez tôt pour assister à la 
grand'messo.

Le départ s'effectuera à 8 hrs. A M., 
de Joliette. Le train arrêtera à Ste 
Marie Salotné et & l'Epiphanie.

Prix du hi let, aller et retour : -<5c 
Enfants, 45c. Départ de Montréal à 
8.110 hrs. P. M.

Des billets sont en vente chez M. 
Albert Gervais, libraire ; on pourra 
aussi se procurer des billets à la gare 
lors du départ.

Nous comptons que les gens de Jo­
liette et des environs profiteront d'une 
si belle occasion d'aller à Montréal A 
bon marché.

Rendez vous en foule.

—A présent que le mois de septem­
bre nous est arrivé, Madame Landry 
continuera ouvrir son magasin tous 
les soirs, comme par le passé. Elle est 
heureuse d’annoncer à ses nombreuses 
pratiques, qu’elle a reçu de très beaux 
costumes pour l'automne, de chics 
manteaux pour l'hiver, de belles étof­
fes i\ robes, à b ouses, de magnifiques 
garnitures. Elle possède aussi un as­
sortiment complet de lingerie pour 
dames, aussi robes de chambre, pei­
gnoirs, etc.

Ses chapeaux d'hiver promettent 
d’être comme par le passé ce qu’il y a 
de plus nouveau. Madame Landry 
demande aux dames et demoiselles de 
bien vouloir lui continuer l'encourage­
ment quelle a eu d’elles jusqu’à au­
jourd'hui.

Venez en foule, vous serez satisfaits.
Damk J, N. Landry.

PACIFIQUE 
1 CANADIEN

| Si-op D'tNIS GlIlfiHni V. X/
«f%r —

i EXPOSITIONS
Ottawa et Retour

Pour une nuit d’un 
lion sommeil cul me, ré- 

'gulier et naturel rien 
n’éaale le

v
J#

Sept., lu, 21, 2:t.....................
Sept, lii, 17, 18, 20, 22, 24.

Limite Je retour, Sept, v-.,o.
l.liOi

Jeudi, le 29 Septembre 1904. Trois-Rivières et Retour
12, 13, 10 et 17 Sept. SI.GO.

Limite de retour le 10 Sept. 
Les 1 I et 15 Sept, les billets

\ Sirop d'Anis Gauvin i

Le jour même de la GRANDE EXPOSITION du 
Comté de Joliette, à Joliette.............................................

le remède par excellence || 
qui procure aux bébés P 

_ souffrants un sommeil g 
jlabondant et fortifiant.
| EN VENTE PARTOUT A 25 CENTS 

vt

seront
vendus au prix de 81.25 aller et 
retour. .

$240.00 bourses $240.00 Excursions Annuelles
—DE—

•Et’eeüST
**Programme des Courses

Xo. 1—Classe de 2.50..................................
No. 2—Classe de 2.27..................................
No. 3—Classe de 2.20..................................

A VENDRE. . § 00.00
. . 80.00
. . 100.00 M. Ncül Morel de Joliette. offre en 

vente pour cause de santé :
lo Une maison de 2 otages, situé 

-ur la rue St-Charlea Uorromée, con­
tenant 2 bons logements de 4 et 8 ap­
partements, cuisine, hangar, laiterie, 
en très bon ordre.

2o. Un morceau de terre, boisé en 
bois, et une petite sucrerie, situé à 3 
milles de la ville de Joliette d'un ap 
pent et demi sur douze arpents ; le 
tout en bonnes conditions et à très 
bon marché.

Pour plus amples informations, s'a­
dresser À M. N of.i. Mon EL, Joliette.

15s 4 fs

DETROIT, CHICAGON. B.—Trois secondes seront allouées nu x trotteurs.

Et les points allant à l’Ouest

22, 23, 24 Septembre 1904
Valides pour revenir jusqu'au 
10 Octobre 19U4.

CS-CO N D1T lO N S-SD
Toutes les classes sont ouvertes aux trotteurs et ambleuvs.
4 entrées, 3 trottants.
Il ne sera donné qu’un seul argent aux gagnants.
Les courses seront d'un mille sous harnais, 3 dans 5.
Bourses divisées eu 30, 25. 15 et 10 p. c.
L’entrée sera de 5 p. e. de la bourse et 5 p. u. additionelaux gagnants.
Règle 9, scetion 1 et 2 ne sera pas en force ; les hopples seront permis ; 

un propriétaire ou conducteur pourra partir plusieurs chevaux dans une 
même classe, en payant les entrées pour chaque cheval.

Les règlements do la N. T. A. seront en force, saut l'exception ci-dessus.
Les entrées seront closes le jour des courses à midi précis et devront être 

adressées t\ .1. S Boulet, trésorier, ou «\ .1. T. Cîaudet, pharmacien.
Le droit de changer l'ordre du programme est réservé, et au cas de mau­

vais temps, les courses seront remises à une date fi être fixée par le club.
Pas d'entrées conditioncllcs.

N. Il —Afin «l’accommoder le* propriétaires «le chevaux, un char *|«évial |*>ur clic vaux «era attaché au train régu­
lier laisaant la gare «lu “Grand Nord”, Il U K MOREAU, Montréal, à 5.36 hr* de l’aprét-midl, mercredi, le 2S Septembre, 
veille dre courte*.

DE JOLIETTE A
BOUT HURON, Mich.
DETROIT, Mich...........
Buy City, Midi...............
Saginac, Mich....................
Columbus, Ohio...............-
Grand Rapids, Midi......
CHICAGO, 111..................
Cincinnati, Ohio...............
-St.Paul et Minneapolis..

...... 816.80

......  16.95
........ 19.20
.......  19 10
........  21.95
......... 21.05
.... 19.95
___24.25
........  42.95AVIS PUBLIC

$49.65list par le présent donné quo la 
soussignée a accepté sous bénéfice 
d’inventaire le legs universel à 
elle (ait par lo testament do son 
époux Pierre Edouard McConville 
en son vivant arpenteur et com­
mençant do la ville et du district 
de Joliette.

D’ici au premier Octobre pro­
chain, les créanciers de la succes­
sion sont requis do produire leurs 
réclamations, et les débiteurs re­
quis Je payer.

Pour la Requérante,
Dame Hermine Scai.lon

29olim

Da 13 Septembro 
aa 15 Octobre 

1904,
Seconde Classe 

DE MONTREAL
De plus bas prix à beaucoup 

d'autres points.
E. G. RICHE,

AGENT.

QvaRd concours de “TUG of WAR”.
PARI. - L’Equipe “JOLIETTE” prête à se mesurer contre tous 

venants pour un ENJEU de $25.00.

Vancouver
Victoria
Seattle
Taccaa
Portland

—La partie de hase luli de diman­
che entre les “ Joiette " et les “ St 
Jacques ’’ a donné comme résultat un 
score de 14 à 12 en faveur des " St- 
Jacques.’ Les “ Joliette " paraissaient 
peu disposés au commencement de la 
partie, ce qui a fait la chance des St- 
J acques." A la 9 a inning, le score était 
égal, et une dixième donna lo score de 
14 à I 2 en faveur des “ St Jacques ”

1USICALE" DE JOUEE—Pour i.f. chic et i.e nouveau— 

N’oubliez pas pour vos achats d'au­
tomne et ceux d’hiver, d'aller faire vi­
site au beau magasin J. A. Larochcl'e.

11 est sans contredit celui qui tient 
lo plus de nouveautés parmi les mar­
chands de Joliette II vous vendra à 
un seul et bas prix déliant touto com­
pétition. MIez voir, ce'a ou vaut la 
peine.

Admission, 25cts. Enfants, lOcts.
“LE PARC JOLIETTE”.

—M. Moïse Coutu, marchand de 
celte ville, qui est allé à l’exposition 
de St Louis Missouri, est de retour au 
mi'ieu de nous, enchanté de son 

M. Goulu a voulu prendre

lï l’Incc Lavaltrlc, Joliette,J. Ad. Renaud, Prés, J. S. Boulet, Très. J. 0. Guilbault, Sec. Par
A. CABANA, N. P. lf.silf A VENDREJoliette, le 8 Septembre 1904.

voyage.
quelques jours do repos, et il n’a su 
mieux choisir que d'aller à St-Louis.

Une magnifique terre de 90 arpents 
en eurperticie situé à proximité du vil­
lage de S te-Julie, Co. Verchères et ci- 
dessus érigée une magnifique maison 
nouvellement construite et autres dé­
pendances. Le tout en très bon ordre 
est offerte à des conditions faciles. A us­
ai la récolte de foin et grain. Ce ter­
rain est de première qualité.

Pour plus amples informations s'a­
dresser au Rvd. Père Léger où i M. le 
le notaire Lapierre Ste-.l ulie, Co. Ver- 
chères. 15sjno

—Bargain day.—Tous les jours, 
durant les mois de Août et Sept, chez 
A. A. Boucher, rendez-vous en foule y 
faire vos achats dans les habits faits ou 
en pièce, imperméables, chapeaux, mer­
ceries au complet ; 10, 15 et 25 pour 
cent de réduction. Strictement un 
seul prix. Une escompte spéciale vous 
sera donnée pour argent comptant, ou 
des timbres de commerce, au choix de 
l’acheteur chez A. A. Boucher, Nos 3 
et 5 Place du Marché, Joliette.

NAISSANCE MARIAGE Aussitôt après les épousailles les 
nouveaux époux sont partis pour 
voyage.

AVIN
— La retraite annuelle au Collège 

Joliette s'est terminée oe matin par la 
communion générale. Les exercices de 
la retraite ont été présidés par le ltév. 
Père Aimé, de l’Ordre des Frères Mi- 

La retraite des élèves du Collè­
ge Bourget, à lligaud a été prûohée 
cette année par le Hév. Père Colom- 
ban, gardien du Couvent des Frères 

Hmrsla! Mineurs de Montréal.

—A Joliette, lo 12 septembre 
courant, M. Josephat Magnan,com­
mis-marchand, conduisait à l’autel 
Melle Maria Vincent.

La bénédiction nuptiale a été 
donnée par le Révd M. Lippé, vi­
caire.

Lee mariés ont reçus de nom­
breux et riches cadeaux de noces.

—A Lanoraie Station la 31 août, 
l’épouse de M. J. V. Lamoureux, 
télégraphiste A l’emploie du C. P. 
R., un fils, qui reçut au baptême 
les noms de Hervé Raynald Val- 
more.

Parrain, M. Rymond Beaudoin. 
Marraine, Madame O. Lamoureux, 
grand’mère de l’enfant.

La société d’agriculture du 
comté de Montcalm, tiendra son 
exposition cette année dans la pa­
roisse de St-Esprit, mercredi pro­
chain, lo 21 septembre courant.

Avis A tous les intéressés.
(Signé)

—Toutes personnes ayant de la cire 
d'abeilles 4 vendre, pourront avec avan­
tage l’offrir à M. Albert Qervais. Ce 
monsieur bien connu du public vendeur, 
paiera le plus haut prix du marché rû 
qu'il fuit un considérable écoulâmes 
ie*rgepew leeelte, etc

neurs.

J. E. K. MARION
Sec.-Trés.
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Banque d’Hochelaga.
BUREAU PRINCIPAL : - Montréal

92,000.000 
2,000-000 
1,050-000 

25,000 .

L'Evangélisation des ChinoisUNE MERE SAGEles Roses du Dr Williams. Après 
avoir pris les pilules pendant quel­
ques semaines, je commençai à re­
prendre des forces ; mon appétit 
revint, les maux de tète et le ver­
tige dispurent et, bientôt je pus 
jouir d'une bonne santé comme 
jamais au parant. Je ne saurais 
assez vous remercier du bien que 
les pilules m'ont fait et j'espère 
qu elles continueront longtemps à 
soulager les autres malades’’.

L’indigestion, la névralgie, les 
troubles cardiaques, l'anémie, les 
maladies des reins et du foie, le 
rhumatisme, les maux fonction­
nels de la femme et une foule 
d’autres malaises sont tous des 
maladies du sang et c’est pour­
quoi ils sont toujours guéris par 
les Pilules Roses du Dr Williams, 
lesquelles font réellement un sang 
nouveau, riche, rouge, atteignant 
de cette façon la source du mal et 
l'expulsant de l’organisme. Le 
grand succès de ce remède a en­
gagé quelques marchands peu 
scrupuleux ft oil ri r d«*s imitations 
colorées en rose. Vous pouvez 
vous protéger contre ces gens en 
vous assurant que le nom au long 
“Dr Williams' Pink Pills for Pale 
People’’ est imprimé sur l'enve­
loppe qui entoure chaque boite. 
Vendues par tous les marchands 
de remèdes ou elles seront envoyées 
directement par la Dr Williams’ 
Medicine do., Brock ville, Ont., à 
."Vi cents la boite ou six boites pour

Choses et Autres Pilules Rouges
POUR LES

Femmes Pales et Faibles.
Depuis quelques années comme 

on le sait il s’opère un bon nombre 
de conversion parmi les chinois 
résidant à Montréal. M. l’abbé 
Callaghan, de l’église St-Patrice, 
ainsi que M. l’abbé Etienne De- 
mers et le R. P. Cotter, S. J., ont 
opéré les premières et les plus 
éclatantes conversions.

Ne sachant pas la première let­
tre de la langue Chinoise, on voit 
quelles difficultés ces prêtres ont 
eu fi surmonter pour arriver à de 
tels succès.

Mgr Bruchési a toujours révé 
d’applanir cet obstacle, lu difléreu- 
ce des langues ; et après avoir 
travaillé lui mémo pour obtenir 
un ministre chinois, Mgr s’adressa 
au R P. Décompté, supérieur des 
Jésuites, qui accepta avec bonheur 
do faire au nom de Sa Grandeur 
des démarches auprès du Général 
des Jésuites fi Rome.

Les chinois de Montréal eux- 
mêmes ont déjà eu occasion de 
manifester leur grand désir de 
connaître la vraie religion et le 
besoin qui se faisait sentir.

Et voilà que tout arrive à bonne 
fin : un missionnaire vient d’arri­
ver à Montréal ; c’est le R. P. 
William Hornsby, S. J., mission­
naire en Chine depuis 1892.

Le R. Père est né à St-Louis de 
Missouri en 1H1I). Entré chez les 
Jésuites à 18 ans, il exerce le mi 
nistôre en Chine depuis 1892.

Le nouveau missionnaire va 
s'occuper immédiatement de réu­
nir tous les chinois catholiques de 
Montréal ; il leur donnera sa pre­
mière instruction dimanche. Ce 
sera sans douta le premier sermon 
chinois prononcé sur le continent 
américain. En ou deux Pères 
Jésuites vont se livrer à l’étude de 
la langue chinoise sous la direction 
du P. Hornsby,

Le nouveau missionnaire est un 
homme d’une quarantaine d’an 
nées, d’allures très distinguées. 
Américain do naissance, il parle le 
français avec beaucoup du correc­
tion.

Jamais une mère s«ge n'essuie 
de guérir les a flections dont souf 
(rent ses jeunes enfants en les stu­
péfiant avec des doses à sommeil, 
des. préparations “calmantes ” et 
autres médecines semblables qui 
contiennent des opiats, C’est cet­
te classe de remèdes qui est res­
ponsable pour la mort prématurée 
de milliers de petits enfants, bien 
que certaines mères ne le réalisent 
pas. Quand vos petits enfants 
soutirent, donnez-leur les Tablet­
tes Baby’s Own, un Tcméde ven­
du sous la guarantie de ne conte­
nir ni opiats ni drogues dangereu­
ses. Les mères qni se sont servies 
des Tablettes parlent toujours en 
leur faveur. Mme A. Johnston, 
Kddvstone, Ont., dit : “Je trouve 
que les Tablettes Baby's Own sont 
tout ce que vous les avrz recom 
mandées. Mon bébé souillait do 
l’eczéma et était très hargneux et 
agité, mais, depuis que je lui ai 
donné les tablettes, elle est deve­
nue tout ft fait bien et elle est 
maintenant une enfant forte et en 
pleine santé ” Vendues pur tous 
les droguistes ou envoyées parla 
poste à 25 cents la boite, en écri­
vant à la Dr Williams' Medicine 
Co., Brock ville, Ont.

L'esprit sans jugement est un 
flambeau dans la main d’un fou. 

x
Pour détruire les mouches, déla­

vez du miel avec de la bière, met­
tez ce mélange sur une assiette 
creuse ; les mouches viendront en 
foule y trouver la mort.

x
La mode est idiote, la mode est 

ridicule, i<i mode est....
--A quoi bon tant se récrier?.. 

Vous voyez bien qu’elle sait tout 
cela aussi bien que vous,puisqu’el­
le se hâte do changer vous les six 
mois !

x
On se plaint dans plusieurs loua 

lités que la taxe scolaire est trop 
forte. Dans nos campagnes les 
instituteurs et institutrices sont 
mal payés parce que les citoyens 
ne contribuent pas assez à l’entre­
tien des écoles. Mais ( eux qui se 
plaignent de trop payer pour 1 ins 
lruction des enfants, veulent-ils 
compter combien ils dépensent 
pour le ta bue,le* liqueurs et inities 
choses inutiles ou nuisibles à l'ex­
istence ?

Capital souscrit,
" payer

Réserve,
Profits et pertes, 
Diusotsubs :KrTT

ofrAtt/cufJ) V :/f% # y8 F. X. St-Charles, Président; R. Bickerdike, 
Vice-Président ; 0. Chaput, Hon. J. D, Rol­
land, J. A, Vnillancourt. M. J.A. Prendor- 
gast, Gérant-général, C.A; Giroux, Assistant- 
général, 0: K. Dorais, Inspecteur.
Département if fj-argne : au bureau principal ti 

aux luccunalet. — CorretpondanU

; j
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WZcç REMEDE EfflCACE GUERIT TOUTES LES MAvAOIESBI 
NERVEUSES CT COMPLIQUEES PARTICULIERES AUX FEMMESm h i ,
[Reconstitue if svstîme etembeuit ie teint Fi 11 / \ i>

Pour toutes tes informa/tons /ire /<? circu/eire yr,\\\ £ \ È
L F«u Sû Cents Si* boites S ? 50 ;|W ,A\j
E COMlPACiRW tWWQtlt VRANCO ANitRiCAtHL VB,/ W
TOiVi yioMToeav , CaoaSa, Patna trance Bo s ton us ___'

Londiibs, Aniilt.—Les agences du Crédit 
Lyonnais Crédit industriel et commercial 
Comptoir National d’escompte de Paris.

Parih,France.—Crédit Lyonnais, Comptoir 
National d’Kscompte, Crédit industrie et 
Commercial, Société Générale!

Nsw-Vohk. — National Park Bank, The 
National City Bank ol New.York, Importera 
and Traders National Bauk, Landenburg,- 
Thalmaun A Co„ Heidelbach Ickelheimer A

Fac Simile exact d'une boite tie Vilules Rouge#.

Nos Pilules Rouges sont une spécialité |x>ur les maladies des femmes 
seulement; c’est ce qui fait leur force et leur popularité. Il est impos­
sible à un remède de guérir tous les maux. Jamais, dans l'histoire de la 
médecine, un remède n'a obtenu autant de guérisons que nos Pilules 
Rouges. Nous demandons à nos nombreuses clientes de ne pas comparer 
nos Pilules Rouges aux autres remèdes guérissant tous les maux, entre 
autres, aux remèdes liquides qui ne doivent leut eflet stimulant qu'à 
l'alcool qu’ils renferment.

Nos Pilules Rouges différent de tous ces remèdes en ce qu'elles sont 
une spécialité d’une puissance qui tient du prodige.

Mesdames, si vous voulez restaurer votre estomac, afin que votre 
digestion se fasse bien et que ce que vous mangez vous profite ; si vous 
voulez renforcer votre foie, vos rognons et vos Intestins,afin que toutes 
lus impuretés disparaissent de votre système et que vous ne souffriez plus 
de maux de reins, de douleurs de côté, de maladie de foie ni de 
constipation; si vous voulez avoir un sang riche, pur et rouge, afin 
de faire disparaître la pâleur de votre figure, de vos lèvres, ainsi que ces 
cercles autour de vos yeux qui rendent si laides les jeunes filles qui pour­
raient être jolies; si vous voulez que vos périodes soient régulières et 
sans douleur ; si vous voulez que vos enfants soient forts et vos maladies 
sans rechute ; si vous voulez que le retour de l’âge se passe douce­
ment, sans souffrance, sans paralysie ni hydropisie, faites un usage 
consciencieux des Pilules Rouges de la Cie Chimique Franco-Amé­
ricaine. Elles feront pour vous ce que ne pourront faire la plupart des 
médecins. ' n

Go.
Chioauo:—national Live Stock Bank, Illi­

nois Trust and Savings Bank.
Boston.—Third National Bank, National 

Bank of Redemption, International Trust Co.
SUCCURSALES :

Québec, Trois-Rivières, Jollettc, Sorel, Val- 
leylield, Sherbrooke, Louiseville, Vankleek 
Hill, Ont., Winnipeg,Manitoba, Montréal 1376 
Ste Catherine et I75ü St-Catherine, près San­
guine! et 2204 Notre-Dame ouest, Hochelaga 
et St-llenri, Montréal.

Collections dans tout le Canada, aux taux 
les plus bas.

Emet des crédits commerciaux et des let­
tres circulaires pour les voyageurs, payables 
dans toutes tes parties du monde. 12o-1a

+
Les jeunes gêna boivent peu en 

commençant puis ils ." Aguerrissent 
aveu les années, l'eu a peu ils se 
lout la bouche et la gorge, et bien 
tôt s'allume la terrible, l'inextin­
guible soif. Les infirmités arrivent 
l'une sur l’autre en un lugubre et 
formidable cortège : l’œil qui volt 
se trouble, la main tremble,le bras 
ne peut plus lever le marteau, la 
i,tison s'égare, le cour s’endurcit 
L'alcool, voilà l’ennemi ; il cou 
dtiit l'homme soit à 1 hôpital, soit 
it la prison.

4-
Il y a maintenant six mois que 

la guerre r usso japonaise est coin 
meiicée. Voici ce qu'elle a coûté 
Jusqu’à ce jour aux belligérants, 
d’après le (' -/•" 1,1 de Paris :
Les opérations sur terre ont coûté 

Russes $i:',s.ui l,f'<X) ; aux Ja­
ponais, $54,272,250 Los opéra­
tions sur mer ont coûté aux Rus­
ses, ,s7s,'_':'ii,nuu ; aux Japonais,$8 I,- 
:;t,H r irands totaux : Pendant 
les derniers six mois, les dépenses 
de la guerre se sont élevées pour 
les Russes, à §2H'»,251,•'•'HJ ; pour 
les Japonais, à xi 2,*•')J.

LE DELINEATOR
Nous accusons réception du 

numéro d Octobre du journal de 
modes “Le Delineator” publié à 
Toronto.

11 contient une foule d'illustra­
tions d’un effet artistique, et des 
écrits des meilleurs écrivains sur 
des sujets d’actualité.

Comme journal consacré aux 
modes actuelles il n’y en a pas do 
mieux renseigné et de mieux fait 
à tous les points de vue.

Ce journal de modes mérite de 
plus en plus l’encouragement du 
public. Les éditeurs propriétai 
res ont droit à des félicitations. 
C'est une publication tout à-fait 
intéressante, utile et à très bon 
marché.

Souscription annuelle $1.00. ,S'a­
dresser à The Delineator Publi­
shing Co, Toronto, Ont.

La Banque d’Iloclielaga à l'avenir calcule­
ra et capitalisera tous les six mois, les inté. 
rots accrus sur les dépôts et elle les paiera 
également tous les six mois aux déposants.

$2.50

Avant et apres le scrutin

AVANT
M Godicfiot, •'•lecteur influent, 

membre du comité électoral de 
non quartier, nonne à l’huis do M. 
Votimioi, candidat au conseil mu 
nicipal de Paris.

I.s bonne, ouvrant).—Monsieur 
iodichot, je ci ois V 

( Iodichot.—Lui-même... Vota- 
raor est il visible ?

La bonne.—Monsieur déjeune... 
Mais ça ne fait rien.

( iodichot.—J’attendrai.
La bonne.—Merci bien... Pour 

que Monsieur me fiche à la por­
te !... “Angèle, m'a-t-il dit, sou - 
venez vous que j'v suis toujours 
pour M ( iodichot... jour et nuit."

, -,trt dan» la salle à mangt
( iodichot, (ù /'art.)—Je crois que, 

cette lois, nous avons enfin trouvé 
le candidat de nos rêves.

Votamor,'entrant vivement, la 
bouche pleine, la serviette au cou.; 
—Ce cher monsieur <iodichot !
( // Z ut - • r1 '■ 1rs drtix main* a < • 'jj fi-

L Z. MAGNAN
Nos Pilules Rouges guérissent les pales couleurs, les règles doulou­

reuses, les irrégularités, les pertes blanches, le mal de reins, les 
douleurs dans les côtés et le bas ventre, les palpitations de cœur, 
les étourdissements, la perte d'appétit, la mauvaise digestion, les 
gonflements et les tiraillements d’estomac après les repas, les fibro­
mes, les hémorragies, les migraines, les névralgies, tous les troubles , -
de la circulation et enfin, tous les symptômes amenés par le beau mal. I EPICERIE yENERAJj£
Nos Pilules Rouges guérissent aussi la froideur des pieds et des mains, 
les enflures des jointures, les hydropisies, les paralysies et tous 
les maux amenés par les troubles du retour de l’âge.

Nous conseillons aux femmes qui emploient nos Pilules Rouges, de les 
prendre avec persévérance, car elles savent qu’une maladie qui a mis des 
années à se déclarer, ne peut pas se guérir dans quelques jours, Les 
femmes qui souffrent doivent prendre nos Pilules Rouges jusqu'à dispari­
tion complète de toutes les douleurs qu’elles endurent, et jusqu’à ce 
qu’elles aient recouvré leur bon appétit, leur bonne digestion, leur teint 
frais, leur humeur gaie et toutes les forces qu’elles ont perdues par 
la maladie.

Nos Pilules Rouges sont vendues chez tous les marchands de remèdes.
Elles sont aussi envoyés par la malle, dans toutes les parties du Canada 
et des Etats-Unis, sur réception du montant de 50 cts pour une boîte ou 
de 50 pour six boites.

Nos Médecins Spécialistes donnent tous les jours, excepté les diman­
ches, à toutes les femmes cherchant la santé, des consultations gra­
tuites, à nos salons, 274 rue St-Denis, Montréal,

Les femmes qui demeurent trop loin pour venir consulter personnelle­
ment nos Médecins, sont priées de nous écrire line description com­
plète de leurs maladies. Nos Médecins répondront le même jour donnant 
des conseils qui guérissent. Toutes consultations, soit personnelles ou 
par lettres, sont absolument gratuites et strictement confiden­
tielles.

Nos Médecins Spécialistes qui, depuis des années, ne traitent que les 
maladies des femmes, ont atteint la perfection, et les cas extraordinaires 
guéris par eux ne doivent surprendre personne.

Se méfier des contrefaçons ou des impositions. Nos Médecins ne pas­
sent jamais de maison en maison pour soigner nos malades. Nos Pilules 
Rouges ne sont jamais vendues au 100. Elles sont toujours vendues en 
petites boîtes de bois contenant 50 Pilules Rouges, comme le fac-similé 
de la boîte ci-haut. '*

Refusez sévèrement toutes les autres Pilules Rouges qu’on pourrait 
vous offrir. Insistez pour que le nom delà Compagnie Chimique Franco- 
Américaine soit bien sur chaque boîte. Ce sont les seules véritables.
Toute correspondance doit être adressée comme suit : Compagnie 
Chimique Franco.Américaine, 274 rue St-Denis, Montréal.

MANUFACTURIER DE

Biscuits de Joutes Boites
CONFISEUR

(

(En gros seulement)
No 54 Bue St-Charlea Borromee. 

JULIETTE, P. Q.

aux
Il y a actuellement 7SO.OUU chi 

nois baptises et des milliers de eu 
téchamènes, répartis en une tren­
taine de vicariats apostoliques. La 
plupart se recrutent parmi les cul­
tivateurs. Ils sont tiôs dévoués à 
leur foi et à lout église.

Téléphone No 16.

M. L. Z. Magnan desire remer­
cier bien .sincèrement le public en 
general pour l’encouragement cons­
tant quo son etablissement a reçu 
depuis sa fondation. M. Magnan 
tient aussi à informer ses pratiques 
et le public qu'il continuera sa 
manufacture de biscuits de toutes 
sortes et sa confiserie au même en­
droit.

Son assortiment augmente cha­
que jour et ses articles sont de 
première classe. M. Magnan tient 
de plus un fonds general et com­
plet d’epiceries do premier choix 
et les marchands de la ville et do 
la campagne trouveront des avan­
tages reels en allant faire leurs 
achats à son établissement.

Les prix seront les mêmes et 
aussi bas que ceux de Montreal.

Service prompt et poli ; atten­
tion immédiate ; ordres remplis et 
expédiés sans retard.

Ky Envoyez une fois et vous se­
rez si bien servis que vous y re­
viendrez toujours.

«I. MODE DUSSAULT,
Tailleur do Pierre,

DK! CKTTE VILLE,

A le plaisir d'annoncer à hop amis et 
au pub'ic en général qu'il vient de 
louer la magnifique carrière de M. de 
hanaudière, située près de La Fon­
derie de Jolietle.

La pierre de cette carrière peut fai­
re un bon ouvrage de maçonnerie tout 
comme la pierre taillé».

M. Dumautt se chargera de tout ou­
vrage de maçonnerie que le publie 
voudra bien lui confier ; il se charge­
ra aussi de toute fourniture de pierre 
grise lailiée.
“set" d'ouvriers.

M Dussault promet entière satisfac­
tion aux personnes qui voudront bien 
l’encourager UaV-Conditions faciles.

X
Le nombre do polices détenues 

pur les compagnies russes d’assn 
rance-vie était do 15,501 en l'.fiü, 
d'une v.iloui totale de .< .1 s»''*♦ '*
Los compagnies étrangères au 
nombril de trois, avaient en leur 
possession \ I Pi polices s'élevant a 
$17,520,Kill.

IE GRAND NORD
Depuis lundi le f> Sept. 1904, 

les trains circulent comme suit :— 
LAISSES? J0LIS7TS

7.45 a. m. Pour l'Epiphanie,l’As­
somption, Charlemagne, 
Montréal, etc.

10 30 a.m. Pour Ste Elisabeth, St- 
Noi bert, Shawinigan 
Falls, Grand’Mére, St*. 
Raymond, Québec et les 
points intermédiaires.

10.45 a. m. Pour St Jérôme, 1 law-
kesbury et les points in­
termédiaires, les lundi, 
mercredi et vendredi. 

7.15 p. m. Pour Ste-Elisabeth, St- 
Norbert, Shawinigan 
Falls, Gtand Mère.

4.40 p.m. Pour l’Epiphanie, l’As
somption, Charlemagne, 
Montréal, etc.

7.10 p. m Pour Montcalm, St 
Jacques, St-Jérôme et 
llawkesbury.

ASSIVENT A J0LIST?E
10.20 a. m. Do Montréal, Charle.

magne, l’Assomption, 
1 Epiphanie, etc.

7.05 p. m. Do Montréal, Charle­
magne, l’Assomption,

■ 1 Epiphanie, etc.
4.20 p. m. l)o Ste Elisabeth, St-

Norbert, Shawinigan 
Falls, Grand’Mèrc.

4.50 p. m. De llawkesbury, St- 
Jéiômo, etc., les mardi 
et jeudi et 10.15 p. m. le 
samedi seulement.

7.40 a. m. De Montcalm, St-Jac-
ques, St-Jérôme et llaw­
kesbury

LES TRAINS DIJ DIMANCHE 
Arrivent a Joliette à 10.50 a. m. 

de Montréal, et partent de Joliette 
à 7.00 p. m.

Pour taux, horaires et autres in­
formations, s'adresser à
A. J. S0BBI3,

( Iodichot.—Je vous dérange ?
Yotamor.—Plaisantez vous V... 

Entrez donc, M me Vota mot- sera 
ravie du vous voir... Tout à 
I heure encore, nous parlions de 
VOUS. // rinfr<«/nif dit un la nulle ,,

■ tir Je gage que vous n’avez 
pas déjeuné? (/I la ("„»<<-. Angèle, 
nu couvert pour M. i Iodichot.

< iodichot.— Mais non, je...
Vota inor.—Une tasse du calé,

alors.... Angèle, une tasse pour 
M t iodichot.

i iodichot.—Mille grâces, je....
Votamor.... Au moins, vous 

prendrez un verre de chartreuse ?
( Iodichot.—Soit !.... Je venais 

pour la question des égouts.
Votamor, très grave.)—Ah! 

oui, les égouts ! Fichtre !. ..Ques­
tion très importante, mon cher 
monsioui t Iodichot, excessivement 
importante !... De quels égouts 
parlez vous ?

< iodichot.—De celui qu'on de­
vait const! uiro dans ma rue.

Votamor.—Quoi ! Vous n’avez 
pas d'égouts !... Mais c’est abo­
minable ! l’as d’égouts ! Ah ! l’an­
cienne administration a été bien 
coupable !

i iodé hot —Le conseiller sortant 
nous avait pourtant promis..

Votamor, (avec une ironie mé­
prisante.!—l’luitt !... Ca ne lui 
coûtait guère, de promettre, à 
celui là.

(iodichot.—Alors j’ai pensé que, 
si vous étiez élu, vous feriez votre 
possible.

Votamor,(bondissant —Mon pos­
sible Y ! !.. Doux égouts, mon cher 
monsieur < iodichot ; je m’engage 
formellement à vous faire avoir 
deux égouts..

(iodichot.—Oh ! avec un seul
Votamor. Pas un mot de plus !.. 

ou je vous eu donne trois !
APRÈS

Môme décot — M (iodichot son-

F
Que l'on fusse grande attention 

aux billets de s.’ américains. Plu­
sieurs sont maintenant en circula 
lion qui sont contrefaits. Ce sont 
des 'silver certificates” dont la 
gin vine est assez soignée. Ils sont 
datés l'.i'il et portent les mêmes 
signatures que les billets de celte 
date. Cependant la lettre C du 
mot "Certificate” est un peu plus 
grande que les autres et le dessin 
do la bordure est plus large que 
dans l'original.

I ! a toujours un bon

T. DUSSAULT,
82 rao do Lanaudicro,

2Sjuil Unis
Joliette-

«Juin»

Demandez------------------

l’Elixir Pulmonaire 
Balsamique

.lu Dr. l’ICAULT.

DE NOS JOURS CHEMIN DE FER
lüoston «V MaineLa maniéré de faire les choses a 

beaucoup change.

Le Restaurateur du . .A ueu ne branche tic Ui 
fuit autant tic j 
tic la médt cine - 
rien prolou'it’ex retire aux tlt'coli- 
vt rte» viotlernes.

nce n’a 
ne celle 

I>es milliers tlt
Ligne la plus courte, la plus ra­

pide et les plus bas prix pour les 
passagers et le fret pour New- 
York, Portland, Old Orchard, 
Boston,Lowell,Manchester,Nashua, 
Concord, Lynn, Salem, Lawrence, 
Haverhill, Chicopee, Iloloyke, 
Springfield, Worcester, Fall River, 
Providence, New-Bedford, Paw 
tucket, Woonsocket, etc., etc.
Départ St (iabritl do F random 6.4'» A. M. 9.30 P. M 

*. Kt-Kt'llx drValoie.... 6.12 “ s.10 “
4.48 “
6.43 A.M. 
C.19 “
9.VJ 44

Hjrt I.r vrai spvcifiquc contre In toux, 
le ilitmic, Vast lime, 1rs oppressions 
tVcstonmc, etc.

Vnc seule il asc soulage—quelques 
doses guérissent. 25c. la bouteille.

“l’eu do choses so sont dévelop­
pées aussi rapidement, durant le 
dernier quart do siècle, quo la mé­
decine”, a dit récemment un pra 
tieien en vue. ' lit sans aucun 
doute, la phase la plus trap pan te 
de ses progrès e t le ti .litomont du 
sang. Autrefois, oïl croyait gué­
rir la plupart des maladies on ou­
vrant une veine et en laissant 
s’échapper le sang. La fausseté 
absolue de cette théorie a été dé­
couverte ensuite. Alors on traita 
les symptômes do la maladie et ou 
no s’occupa pas du sang, t >n cons­
tata également que cotte pratique 
était melVicaee, car, bien que clins 
sés pour quelque temps, les symp­
tômes reviennent toujours si la 
cause n est jas enlevée et la ma­
ladie est pire qu'auparavant. C’est 
la racine du mal qu il faut atta 
quer, et le plus important dévelop 
peinent de la science médicale 
moderne n ôté de découvrir que, 
dans la plupart des maladies, c’est 
le sang qui est la cause do tout. 
•s; le sang est ninigie et pauvre, 
les nerfs et les organes vitaux ne 
peuvent recevoir leur nourriture 
propre, l'organisme s'épuise et ol 
ire un champ fertile à la maladie. 
Reconstituez le sang, remontez les 
nerfs épuisés et vous ferez dispa 
raitre la cause. Quand la cause 
sera enlevée la maladie disparut

Une illustration de cotte vérité 
se trouve dans le cas de Mlle A 
M. Tuckev, Oxdrift, < dit, qui dit : 
"Je ne sais pas ce que je serais de 
venue «’eussent été le» Pilules Ko I

JOS. CONTANT, Plmrmm lrn, 
1475 Hue Notre-Dame. Montreal.

S’affirme de plus en plus si l’on en juge 
d’après la vente qui augmente continuellement.A nos Abonnés

" Juliette..................
Arrive Munvhvatcr, N. II

u Naahua.................
Worcester..............
Iximeil ..........
Itoaton.................
Portland ............

!! Holyoke............
Springfield...........
New-York............

G.3b “ 
6.3ü P. M. 
7.03 •« 
6.48 •' 

.7.26 “ 

.6.10 *'

Vous tous lecteurs qui désiiez 
rappeler à votre mémoire, le sou­
venir do vos parents et amis, nous 
vous conseillons de profiter dos 
avantages que vous ollre L’Etoile 
dit Noun do vous fournir pour la 
modique somme do $1,25 un bon 
portrait au crayon de ltî x 20 ou 
avec un magnifique cadre do tlt 
pouces do largeur de 4 couleurs 
différentes pour $2.75, ouvrage 
exécuté par dos artistes do renom 
et à votre entière satisfaction. 
Pour cela, faite® nous parvenir 
votre portrait sur zinc ou sur car­
te et jious vous garantissons de 
remplir vos commandes prompte­
ment. et nous sommes convaincus 
quo vous en serez satisfaits. Si 
toutefois vous n’avez que des por­
traits sur lesquels il y a plusieurs 
personnes ensemble ils seront dé­
tachés l une de l’autre et celui de 
votre choix sera exécuté fidèle­
ment. Ceux qui ont déjà eu l’a­
vantage de venir examiner atten­
tivement le fini et la perfection de 
ce travail devront se hâter et pro­
fiter de cette ollre avantageuse.

Si vous venez iX nos bureaux, 
faites nous le plaisir de venir exa­
miner l’échantillon maintenant 
exhibé et nous sommes certains 
que vous placerez, vos commandes 
de suite.

Ceux qui remploient une fois lel : 
demandent toujours.

6.87
7.30 “
7.45 “
7.08
7.25

11.36

Via Canadian Pacific, Newport, 
Vt., et le Boston & Maine. 

Trains do luxe directs de Mont­
réal sans changement.

Les expéditeurs do foin pour 
Boston et les places de la Nouvelle 
Angleterre y trouveront leur inté- 

C’EST UNE PRÉPARATION HYGIÉNIQUE, PROPRE, QUI FOR- [fit en consignant leur foin via 
TI FIE LES CHEVEUX ET EN ARRETE LA CHUTE, ELLE Newport Vt., et le Boston & Maine.
avS"c«AUX CHEVEUX 08IS LA COULEUR UES JEUNES 'ta
ANNEES.....................................................................................................|pius basprixdu [rct cn s’adressant

au soussigné.
Demandez vos billets de passage 

et consignez votre fret via le Bos­
ton & Maine.

Pour autres informations, s’a­
dresser à

rr
v wpinr

GUY TOMBSLa bonne, (entrebâillant la por­
te.—Vous demandez ?

(iodichot.—M. Votamor.
La bonne, (grognon )—Monsieur 

ne reçoit pas. li déjeune.
<iodichot—J attendrai.
La bonne.—A votre aise.. Es­

suyez vos pieds, hein !
Elle rentre dans sa cuisine, 

laissant i iodichot debout au milieu 
do l'antichambre.—Au bout d'une 
grande heure, Votamor parait très 
allait é. un gros dossier sous le bras, 
et se duige vers la porte.)

(iodichot. Monsieur ie conseil­
ler. .

SuritiL <t*nvr*l Agt.-Uén. Kri. et P m*.
Mi (NTREAL

On à
C. 0. MAUITIERSUN,

Agent, JoLllTTi.

âO CTS, LA BOLTEILLE,EN VENTE PARTOUT.
Al.LKZ VOIR

THEBIÂTOTLB.fOliTlWUCIL 9
OPTICIEN DIPLOME

Armand Lalonde
Propriétaire, Joliette. | A«ont a.. rct du fret.

138 Rue St-J acquis, Montréal.
lûlalllsn

ARTISTK-l'llOTWiRAI'llK

loctlaST-J.UXHES UE VAC1IIGAX,
ON DEMANDEOuvrage guano vie, cartes de 

choix, l'nx epéoiaux pour grou­
pe de famille.

M. Fontaine ee rendrai domi­
cile sur demande. Ecrive* pour 
renseignement»

pRi'VIXCE de Québec, District de Joliette 
X Cour de Circuit, dans et pour le comté 
de Montcalm, Xo 332. Gilbert Lambert,père, 
manband de la partisse de Ste.Julienne, 
dans le comté de Montcalm, dans le district 
de Joliette, Demandeur va. Daniel Cameron, 
autrefois du mémo lieu, maintenant aosent 
de la province de Québec, Défendeur.

11 est ordonné au Défendeur de comparaître 
dans le mois.
Sainte-Julienne, sept septembre mil neuf cent 

quatre.

tri Votamor, sans s’arrêter )—Ah ! 
c'est vous, (iodichot.. Bonjour, 
mon ami, bonjour.

(Iodichot,—Je venais pour l'é­
gout.

Votamor.—Quel égout ?.. Dé.»o- 
ses du Dr Williams. Mou sang lé, mon brave (Iodichot; mais je 
paraissait changé en eau et vais au conseil.. .Très pressé., 
je soutirais de vertige, de maux do Revenez donc un do ces jours,
tête et de prostration générale, quand j’aurai le temps, ou mieux, du Marché, arrête* vous devant le ma- 
J'essayai plusieurs remèdes, mais adressez moi une pétition.. Je ver ! gâsin de A. lier vais et déposez un cen-
au lieu d'aller mieux j’empirais rai, j examinerai..(// lui /ait de la tin dans l’ouverture nu'il v a au dessus
graduellement et sêlieusernent. Je cuti». », ,,r -f .'’-y.,,«tr,.1 ...... 1 - » ■“ uessua Ce sirop ne peut être trop recommandé
devins si faible que je dus cesser (iodichot, iseul.)-Chacun .-on de le ,vte d* bœuf 01 Toa' iurez du pont le aommeii, t. dent, tien, contre!* coiu
de travailler et j en étais la quand tour.. C’est moi eu on ballotte, il,on P‘rfum î °* P*rfum fa ué'^tn s? ™ 3t-Uurent, Montra',
on me conseilla d’essayer les Pilu- maintenant. jrwtmmandé par les amateure. | T

On demande un vendeur local pour Joliette 
et les paro'tses environnantes pour repré­
senter la pins grande pépinière lu Canada 
contenant les pins nouvelles varieties ; ipé. 
cia!liées dans 1rs gros fruits, petits, arbris­
seaux, ornementations et rosts.

Une position permanence et territoire ré-

L. L Bennv. l.d.s.
* 7 * * * * *

Chirurgien-Dentiste
z’i LAVALTRiE.joMette,

gratuitement. Pour plus amples détails, 
écrive* et envoyez 25 cts. pour un microscope | -—l.*°l dl! magasin de 
de poebe ; ce qu’il faut pour examiner les 
arbres qui pourrsient être atteints par les in­
secte#.

ISmCmsl

—Vous tous qui passe* sur la Place Sirop du Dr Fred Demers
POUR LES ENFANTS

(Signé) G: A. AKviuviim.T,
G C.O.

G. A. Auviuhbavlt, 
G. V. 0.

[Vraie copie] M. J. A. LAROCHELLE.
Stone Si Wellington, -----

49 Wellington Eut, S SÏVjli Si HÏ ^
4e3m8 I 14maijno

2f
—Une bonne servante trouvera de 

l'emploi immédiatement en s’adressant 
à M. J. A. Renaud, avocat. ls jno27ftla


